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Au lendemain du doublé spatial du commandant
Nikolaiev et du lieulenant-colonel Popovitch, le maré-
chal Malinovski embouchait les trompettes de la vic-
toire et déclarait haut et court : ‘’Que nes ennemis
sachent de quelles techniques et de quels seldats dis-
pose notre puissance seviétique !” S'agissait-il effec-
livement d'un succés militaire et doit-on maintenant
croire à une réelle avance des Husses ?

“Si l'ennemi savait ce que fait l'ennemi, il le bat-
trait teujeurs !‘’, disait-on au Moyen Age. C'est l'ex-
plication de l'avance russe. Les Soviétiques, connais-
sant parfaitement les plans et les dates des projets
américaine, s’arrangent pour les ‘gratter’, comme on
dit. On à discuté pendant un an et demi aux Etats
Unis du projet Gémini, prélude au projet Apollo de
conquête de la Lune. On l'a discuté quasiment en pu-
blie. On le connaissait à Moscou, on a couru de vitesse,
on a battu l'ennemi. Quant au sens siratégique que
Malinovski donnait à l'exploit de ses compatriotes, il
est incontestable. Cet exploit, c'était une introduction
à la pyrotechnie nucléaire de l'espace. Car arriver à
salelliser à une telle altitude un super-Vostok portant
une charge nucléaire d’une puissance de cent mégs-
lones par jonction de trois Vostoks, c'était réaliser
une arme absolue qui a le double mérite d'être écono-
mique et pratiquement invulnérable. C'est la guerre
des satellites qui commençait.

En Quoi est-ce une solution économique ? Inaugu-
rant une exposition soviétique au Mexique, Mikoyan,
qui élait alors ministre du Commerce extérieur, prô-
nait en ces fermes les uvaniages du matérie) qu'il
présentait : ‘Nous ne semmes pas plus intelligents
que les Américaine, mais neus sommes beaucoup
moins riches. Aussi sommes-nous obligés d'appliquer
notre intelligence à la recherche de solutions écono-
miques 1” C'est parce qu'elle est plus économique que
les Russes ont choisi la guerre des satellites de pré-
férence à la guerre des engins.

Que devrait être cette guerre des engins ? Les en-
gins sont des missiles balistiques intercontinentaux
Ce sont les héritiers des V-2 allemands. Mais alors
que ceux-ci n'avaient qu'une portée de 350 milles, au-
sourd'hui une fusée Atlas atteint 8,900 milles. Sa vi-
tesse est très proche de la vitesse de satellisation. Et
il est maintenant prouvé qu'il n'est pas plus coûteux
de placer une charge nucléaire sur orbite de satellite
que sur trajectoire d'engin balistique.

Qu'eat-ce qu'une vitesse de salellisation ? La vi-
lesse de satellisation, que les Russes appellent “pre-
miére vitesse cosmique”, est lu vilesse qu'il faut pour
atteindre l'espace en orbite basse autour de la Terre
La vitesse de libéralion, que les Russes appellent ‘se-
conde vitesse cosmique”, est la vitesse qu'il faut pour
échapper lotalement à l'attraction lerrestre, donc pour
aller par exemple dans la Lune.

Mais revenons à nos moulons. à celte guerre des
engins ! A la fin de 1961, les Américains se sont déci-
dés à créer un engin capable de transporter une charge
nucléaire d’une puissance de cent mégatonnes. C'est
le Titan 3. Tilan 3 est obtenu pur l'addition de deux
boosters (blocs de poudre de part et d'autre de l'en-
gin) au Titan 2 qui a mis en place le Gemini (sorte
de Mercury biplace qui à envoyé deux Américains
dans l'espace!. Tilan 3 fut commandé par le départe-
ment de la Défense américaine pour mettre en place
le Dyna-sonr, cel avion spatial, qui peul se placer
sur orbite et, revenant sur la terre. atterrir. Mais
l'itan 3 fut aussi commandé comme engin interconti-
nental nucléaire.

Quelle est sa puissance ? 11 peut placer une charge
alomique donnant une puissance de 120 mégatonnes
sa portée extrême. Comme il est aussi capable d'at
teindre la vitesse de satellisation. il pourrait placer

 

LA MENACE DES SATELLITES A CHARGE

NUCLEAIRE PLANE DEJA SUR LE MONDE
sur orbite une charge nucléaire d'une puissance de

cent mégatonnes. Titan 3 pèse alors 500 lonnes.
Nous revoilà dans l'espace. Pourquoi la guerre des

satellites serait plus économique ? Paradoxalement,

la grosse charge n'est pas plus coûteuse que la petite,

ce qu'on n'a jamais vu dans l’histoire des armes. En
effet, le prix de la charge est presque indépendant de
sa puissance; l'entourage d'un engin. son armement

coûtent beaucoup plus cher que l'engin lui-même.
Ainsi, un sous-marin coûte dix fois plus cher que les
fusées Polaris qu'il a pour fonction de transporter. Un
Titan, dans son silo, revient à onze millions de dollars
l'unité, contre à peine deux millions de dollars pour
l'engin lui-même. ;

Comment comprendre ce paradoxe : le prix de
la charge est indépendant de sa puissance ? Des char-
ges de cent mégatonnes ne sont pas plus coûteuses
que des charges de 500 kilotonnes ‘celles des fusées
Polaris). La charge se paie presque à l'unité, et non à
ia puissance, car ce qui coûte c'est en particulier
l'amorçage en plutonium ou en uranium 235. Dans

les rapports officiels sur le projet Plowshare d'explo-
sions à usage pacifique. les spécialistes de l’Atomic
Energy Commission évaluent à 10 p. 100 seulement
la différence de prix entre la plus petite, 250 kiloton-
nes, et la plus grosse, 5,500 kilotonnes.
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Pourquoi les Américains n'ont ils pas cherché, com-
me les Husses, à transporter les charges les plus lour-
des ? La question esl juste. car plus une charge nu-
cléaire est lourde, plus elle est destructrice. En cas
de guerre, les Etats-Unis veulent détruire l'adversaire
avec le minimum de mégalonnes, etl'URSS. avec le
minimum de dépenses. Des progrès de la technique.
les Etats-Unis n'ont. en effet. retenu que le gain en
précision, qu’ils appliquent à la réduction des poids
et des puissances. L'U.R.S.S. a choisi la voie opposée
des moteurs à poussée accrue. auxquels elle demande
la propulsion d'engins plus lourds portant de plus
grosses charges. Les Elats-l'nis se sont orientés vers
des programmes d'engins sons cesse plus nombreux
et plus légers à l'époque des super-Vostoks.

Qu'est le super-Vostok ? U'n Vostok pèse 4 tonnes
et demic. Il ne peut transporter qu’une charge d'une
puissance de 15 mégatonnes. Mais contrairement à ce
qu'on peut penser, si vous assemblez trois Vostoks,
vous obtenez une puissance très supérieure à 45 méga-
tonnes. Plus la charge est grosse, plus les flux de neu-
trons ont de chances d'être absorbés par les noyaux
de la charge. Or c'est celte source de neutrons qui
entretient la réaction. Multipliez par trois la charge
d’un Vostok, vous aurez six à sept fois plus de puis-
sance. Comme le rendement de l'explosion est d'au-
tant plus élevé que la charge est plus puissante, en
équipant un super-Vostok d’une charge de 100 méga-
tonnes vous imaginez les dégâls qu'il ferait.

Comment serait déclenchée l'explosion de la charge
des super-Vostoks ? Une [usée de lancement à partir
d'une plate-forme spatiale n'est pas nécessaire. D) suf-
fit de faire exploser la charge à son altitude de satel-

(Suite à la page 39

 



JOS. CRISTOFARO, COUREUR AUTOMOBILE...
 

 
“APRÈS UNE COURSE, JE SUIS VIDÉ
ET SECOUÉ DE SPASMES NERVEUX!"

 

 

Un

texte

de

Réal Photos:

Leblanc John Taylor

   
— Considérez-vous la vie de coureur automobile

comme un état novmuel ?
— Nem !
Par cette réponse sans équivogque, M os Coste

fare, coureur automobile professionnel. laisse entre
voir le ‘’palpitant” de son “boulot”. Mais en quoi
consiste exactement la vie de coureur automobile ?
— M. Cristofaro, s'improvise-t-on coureur autonw

bile *
— Plusieurs amateurs tiennent mordicus à cette

euphorie. Mais rien n'est faux. De prime abord,
H faut connaître les réglements et comprendre be
langage complexe des drapeaux. La presence d'un

comducieur ne maîtrisant pas parluitement ces deux
points peul prendre des dimensions catantrophiques

sur une piste où les botidez fencent à den vitesses fan-
tastiques dans des autos au moieur hyperirephié. Fn-

suite, il faut êlre très versé em mécunique. Ainsi,
décelant 1a moindre imperfection de l'engin lors des
essais à Erande vitense, vous aidez le lechnicien en
lui fainant toucher du doigi des défauts qu'il n'aurait

mes Consiater à vitense moindre. SI l’on me permet
cet à-cété, In présence de bons mécaniciens près de
lui est um atout sur lequel lout coureur doit compter.

Leur travail peut seuvent faire la différence entre
victoire et défaite :
— Se donne-t-il ici des cours lendant à Paire de

l'aspirant un coureur professionnel ?
— De leis cours nr se donnent malheureusement

pas ici, mais un célèbre fabricant d'autos italiennes
n lancé depuis assez longiempe déjà une écele pour
coureurs automeblies qui n fat ses preuves.

— Je présume qu'un coureur automobile doil de se
tenir dans la meilleure des condilions physiques s'il
veut se livrer en toute sécurité à son sport préféré .
— Pour ma part, je ne m'astrelas à aucun exerci-

ce d'asseuplissement particulier, mais je me fais une

régle de ne participer à une course qu'après m'étre
bien reposé. La moiudre fatigue peut être futale. Je
m'efferce aussi de m'entrainer sérieusement chaque
liu de semaine durant la belle sainen.
— Qu'exige t on physiquement d'un coureur *

— Tout d'abord, avant an première course, l'anpi-
rast est soumise à um examen physique lrés sévère
où rien n'est oublié. fa decouverte d'une imperter-

ten par ls sue pourrait entrainer le relrak de son

permis international.
— Vous parlez de permis international. y aurail il

donc plusieurs sortes de permis ?
— Certainement. Après l'examen médical, l'asgé-

rent reçoit sa carte de novice. Ensuite, ayant pris
part à (rois courses. il esl éligible pour le permis
national. Neul épreuves plus tard, ayant en maine

 

  

 

 

  

deuxe attestations de participation. il peul demander

son permis de coureur iniernational. Mais les exami-
nateurs se réservent le droit de refuser un candidat
sills jugent qu’il est (rep peu expérimenté eu qu'il ne
satisfait pas à l'éthique de la course autemebile.
— Ces conditions d'admission semblent trés sévè-

res. En revanche, celui qui y satisfait peut-il espèrer
participer à des courses importantes ussez longtemps
pour assurer sa sécurité matérielle 7
— Eu évitant (eus les abus, l'adepie de ce sport

prul espérer participer Junqu'à l'âge de quarante ans
eu légérement plus. Pour ce qui ent des revenus, un
bea coeureur internationul, si lu chance lui nourit, peut

toucher de $35,000 a $10,000 çn une saison, (“est pew
si l'on considère les facteurs chance el lemps en en
se, ainsi que les nombreux frais relatifs à l'achat et à
Veniretien de son véhicule.
— Plusieurs voient en vous des êtres au pied lourd

aur l'accélérateur, ignorant l'utilité des freins. Qu'en
dites-vous ?
— De toules Jen gratuités circulant sur notre comp-

te, c'est de loin ja plus énorme. C'est ainsi que loute

personne ayunt eu son permis suspendu pour infrac-
tes au cede ne peul plus anpirer devenir ceureur
professionnel. Les écervelés n'uni pas leur place par-
mi nous. La prudence des “pros” aidunt, il y a rels-

livement tres peu d'sccidents sur les pistes. La sélec-
lion est d'ailleurs des plus nérieunes: lors de mon
examen d'admission, vingi-cing aspirants sur trente-
sept on( écheué,
— Croyez-vous vraiment faire preuve de courage

lors des épreuves, où s'il s'agil plus d'un jeu pour
vous ?

— Peur courir avec tant soit peu de chances de
succés, le sportif deit être (rès calme et, en même
lemps, faire preuve d'un courage i loule épreuve.
— Vous parlez de courage «. paradoxalement, de

calme. Expliquez-vous ! Si lors d'une course, au der-
nier quart, vous butaillant nez à nez avec un concur-
rent pour la première place, un seul muyen s'offre à
vous de l'emporter, et que ce moyen présente en soi
un très grand danger, que faites-vous ?
— Très bonne question... Dans une telle allerna-

live, après leus les risques encourus penduni la cour-
se, je crois que mieux vaut jeuer le lawl pour le tout
vl lealer de gaguer la course, méme au prix d'un
peril très grave,
— Quel genre de lesnsion ressenler vous avant,

pendant et après une course ?

— Avant la course, je poullre d'une (rès grande
anniété, tant j'éprouve un décie passionné de rempor-
ter lu victoire. Cependant, dés le début de la course

‘œuite à la page 39
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Quel contrasts entre cette machine à coudre moderne et cette squaw séminole !

Une race digne et noble...
 

Tom Goodland ost très habile axe son, cqutosn

La maman montre à sa fillette les poupées qu’elle fabrique.

 Richard et Robert, deux beaux types de Seminoles.



  
 

 

La civilisation (?) do la télévision a gagné les Séminoles. Ici, la cuisine en plein air sous les ‘mains’ de palmes

par Arthur Prévost

Royal Palm Hammock. sur la route 3, ea

Floride, nous rencontrons des villages de Sétmu-

noles. tout près de la réserve ct du pare Collier

Nous venons de quitler Tampa et St. Petersburg

pour nous engager lv lonz de la côte ouest ‘golfe

du Mexique' de la Florule lorsque, après aveu

franchi le pont imposant qui enjumbe la baie de

Tampa, nous empruntons la route qui conduit

a Sarasota. traversons la Peace River, l'adnu
rable Ilot domicilisire de Punta Gorda, Fort

Myers et Naples avant de prendre une tangente

vers l’est el traverser la Floride d'ouest en est
un peu au-dessus des Everglades C’est sur cott

roule qu’à la tombée du soir nous avons visité

un modeste village séminole

Pas un sourire sur ces visages pourlant ex

pressifs, Mais que du vie, d'histoire, de repro

che dans ces yeux * Même ceux des enfants.

pourtant si gentils

Tout est moderne les voitures, les machines

à coudre cl les radiateurs à eléments électriques

“car il faisait frowd en Floride ce jour-là), les

radios à ondes courtes. les téléviseurs et l'an-

tenne plus imposante que le totem de la place

principale.

Un petit pont à l'aic solide sépare le village

du grand chemin. Sous ce punt un ruisseau,
comme on en voit en Floride de chaque côté
des routes. Celui-ci sert aux mères séminoles
a laver le linge de ia famille. des quaiy minus

cules ont été aménagés à cette fin

La nouvelle génération n'est pas différent -
de l’ancienne On a beau chercher à lire dans
ces yeux. ils ne livrent pas l'âme qu’ils reflètent
Les garçons, qu’on sent solides. portent la veste
de cuir, mais ils ne sont pas du type veste-de-
cuir. Les adultes sont très calmes, les squaws.
assises sur le plancher surélevé des cases, soni
entourées de poupées el de robes qu’elles fabei-
quent pour les touristes

Elles ne font pas de solicitation Les Sémi
noles. qui descendent des premiers Américains
(les Amérindless), sont de race trop noble pour
s'humilier à ce poinl devant les nouveaux mai
tres du continent

Le village est certes une nouveauté pour le
touriste qui roule nouvellement dans ces para
des. Mais il ne saurail impressionner le visiteur
comme le regard des Séminoles, qui reste gravé
dans le souvenir de tout Blanc qui l'a croisé.
si cuirassé soit-ii contre ia sensibilité .. Royal
Palm Hammock Les Séminoles n'ont plus de
royal que le regard, mais @ l'est vraiment !

  

 
 

Au centre du petit village séminole, le traditionnel totem avec son oiseaA u-fonnerre et deu
squaws de la nouvelle génération .. . qui ne change pas | *rroes de
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i Raoul Roy, chanteur folkloriste :

“Les vieux de nos vi
ne parlent pas pour
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Occupé qu'il était. il n'a pas vu passer le temps
C'est avec surprise et sur un ton d'excuse que Koon)
Koy, chanteur foikloriste, nous reçoit : ‘Déjà quatre
heures 7” |} passe une main rapide sur aa joue :
“El je n'ai pas eu le temps de me raser !” De petiles
pointes se lont voir, mais elles ne déforment pus
le dessin nel du collier de barbe. Un des rures hommes
à bien porter cel atiribut de virilité * “C'est par
coquetlerie que je porte la barbe, me confiers 1-1]
Y a pas d'autres raisons.”

Ce qui l'accapare tant? Un texte qu'il prépare
pour la série d'éminsions ‘’les Métiers traditionnels
du Canada’, qui sera diffusé pour la deuxième année
sur le réseau international de Radio-Canada, à l'in-
tenlion des pays d'expression française, dont l'Afrique
“la premiere série nous à valu un nombre considé-
rable de lettres. Son succès ayant dépassé non pré-
visions, nous en préparons une seconde pour celle
année.

Nous passons au salon. Sur le grand tapis natté qui
recouvre en grande partie le plancher, deux lustres
imachevés. en métal noir. Ii explique : ‘Je me xuis
fait construire une maison à Saint-Bruno, cet hiver.
J'ai décidé de faire mes lustres; ça coûte pas mal
«her, ces aflaires-la !” Sun côté forgeron, comme il
dit. Depuis deux ans, || suit des cours du soir a
l'Ecole des Arts appliqués. Comme se parlant à lui-
méme "Le ler. c'est un matériau qui à de ia santé,
de ls vigueur !

las plu- expansif qu'il ne faut, le chanteur consent
à me parler de Jui HI m'eniretient avec simplicité,
d’un ton calme, de <es recherches folkloriques. de ses
émissions de radio, de ses saisons estivales à Percé
et à Suint Fubien-sur-Mer, de la chanson canadienne

 

 

aussi. Si je ne connaissais pas déja cerlainer petites

choses sur lui, ià oublierail de m'en parler. 1) est
détendu, aimable. sans la moindre prétention. Certains
ont cependant déjà eu maille à partir avec lui. H
m'est arrivé de passer pour snob, fendant. J'suis pas
supposé Mre “parlable” ! J'ai déjà engueulé un jour-
puliste ! Je suis facilement cingiant avec des gens
que je n'aime pas. Je m'en rends toujours compte
mmédiglenwnl apis. Mais (rop tard "

A peine âgé de trente ans Raoul Rey est noire
folkloriste numéro Un, selon M. Gérald Danis. qui
déclare : ‘Il a l'essence même du folklore du Moyen
Age !” Non seulement son interprétation est excel-
lente. mais il appuie sa valeur de chonleur sur celle,
slide aussi. de spécialiste de la chanson traditionnelle,
Lepuis huit ans qu'il ellectue des recherches en ce
sens, 11 à parcouru tout l'est du Canada, visitant les
petits villages où il rencontrait les vieux habitants
capables d'interpréter les chinsons que la tradition
orale leur avait apprises
— Je possède maintenanl une belle collection de

chansons folkloriques. Quelque chose comme sept à
hut cents chansons. J'ai aussi quantité de bobines
enregistrées: leur valeur technique laisse à désirer,
Mais les chansons qu’elles contiennent sont intéres-
sunies el toutes belles
— Vous en chanteriez une peur moi?

-— Ecoutez. lu Ce que vous demandez est pas
mal génant !

- Mais. quei* N'estce pas précisement ve que
vous demandez vous-meme aux bons vieux de villages

que vous allez voir 7 Quel effel voire question at-elle
sur eux ”

— Ça les gêne !
Ma chanson, je ne |

 

ent”
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llages, ils
[7

rien dire

 

  

Un collier de barbe qui encadre des t

réguliers. Des yeux pers... qui n'ont rien de

pervers of qui savent se faire tout petits, tout

rieurs à l'occasion. Un mari qui chante avec

amour les oeuvres du terroir auquel il est

aussi attaché qu'à la mer.

Mon père élait un hatitant Du mains, jusqu'a ce
que j'aie à peu prés 15 ans li y a quelques années,
11 m'a donné sa vieille grange qu'il n'utilisat plu
“Faisen ce que tu voudras "* Je l'ai aménagée en
cemre d'art et en boîte à chansons

Le Pirate 8 reçu nos meilleurs chansonniers Cet
été encore, il attirera umaleurs et touristes à Saint-
Fabien. tout près de l'eau. sur ia grève même. Quant
à Haoui Roy, on se demande si: paurra y produire
souvent

— Le gouvernement

 

provincial m'a accordé une
subvention pour effectuer des recherches pour le
musée de ls marine à Québec Je dois partir a la
ducouverle de vietles pièces de baleau, Mes voyages
m'améneront dans les villages riverains de la province.
Peut-être rarje jusqu'à Terre-Neuve et dans les
Maritimes. J'en profiterai, bien entendu. pour enrichir
ma collection de chansons traditionnelles

Ses études sur le folkiore ont amené Raoul Roy a
fire un stjour de denx ans en Angleterre. Jl ne
s'étend pas sur le sujet ‘Bien des journaux en ont
déjà parlé. Ça élé une période importante de ma
vie. dit-il. La-bas, j'ai beaucoup chante © 11 y a méme
fait de la télévision. Puis. il a poussé une pointe
vers Paris. pour un coup d'essai qui n'a pas donné
“Je suis allé au Boomerang Le premier ser. le patron
m'a donné 1.500 francs Des francs anciens. n'oubliez
pas! Ce qui équivalait a $30 * Le deuxieme soir.
parce que je n'altirais pas tellement de gens, il à
descendu à 1,000 francs Il ne m'en offrait que 500
ie troisième soir. J'étais pas intéressé, j'suis parti
Vous saver, a Paris, un petit Canadien inconnu * Raoul
Roy. ca ne leur disait rien! Ft ils ne connaissent
pas beaucoup le foiklore. Encore moins qu'ici !*

Au pays. il à (ait toutes les boites à chansons sé-
rieuses. “Saul le Cabastran, # Johette

Un de de rêve «annonce pour Raoul Roy. prisque
wa travail lui permetira de faire ce qu'il ume je
mieux * collectionner des chansons (out en courant
les voiliers et les villages marina 1) mettra la dernière  



mais à la Malurée Il. un heau sloop de 22 pieds qui
aura un ‘‘grément (olkivrique”, comme il dit. Fin
mai. pour un journaliste montréalais, il ira chercher
à Chicoutimi un voilier de 26 pieds qu'il aménera +
Montréal. Le voyage devrait prendre environ une
semaine .

S'il aime la mer. les vieux de village, le folklore
il sait aussi s'adapter su monde : “Jaime être mon-
dain. mais pas souvent !” Il préfère de beaucoup ses
vieux cultivateurs aux gens du monde superficiels
“Ces vieux-là, quand ils partent, c'est pas pour rien
dire...” Ils gardent les souvenirs. les traditions, ils
8'y attuchent. Le» chansons qu'ils livrent à Raoul
Roy, ce dernier les polit. les patine, les chérit: elles
sont reliées à des souvenirs.

Il me déclare, sans fausse modestie : “Je veux
devenir un savant dans le dumaine du folklore, Je
suis d'ailleurs le seul à le chanter tout en me livrant
à des recherches sérieuses en ce sens.”

Vivrait-il jusqu'à cent ans. il n'épuiserait pas le
répertoire de chansons foikloriques de la province. Le
folklore varie suivant les régions: on retrouve unv
foule de chansons partout, mais des airs sont propres
à certains coins. “L'autre automne, en Gaspésie, sur
une centaine de chansons qu'on m'a interprétées. 1!
y en avait bien une trentaine que je n'avais pas encore
entendues.”

— Pour une fois que j'at devant mot un spéciatiste
de la chanson (raditionnelle. voulez-vous m'expliquer
la présence de certaines liaisons. pour le Moins “dan
gereuses”, dans le texte des airs du terroir ”
— Les liaisons "malt". propos’ dont vous parle-

c'est aux habitants qui ont interprété les chansons a
travers les ans que nous les devons. Et nous les
gardons précieusement

De la chanson folk'orique. nous passons brièvement

à la chanson canadienne d'aujourd'hui. ‘Etes vous
aussi chansonnier 7°
— J'ai enregistré. avec ma femme. sur un disque

Select groupant des oeuvres de chansonniers, une
chanson que j'ai intitulée ‘’l’Attente’. Le disque. un

nël des chansonniers”. Quant
aux chansons, une cinquantaine environ, que j'ai pon

dues avant mon séjour en Angleterre. je les reme

aujourd'hui.”
Raoul Roy considère que nous possédons quatre

chansonniers de calibre international . “Ce sont Le
clerc, Vigneault, Liveillée et Ferland Tout ce qu'ils
font n'est pas loujours excellent. mais quand ils ont
des traits de génie. ça vaut

L'épouse de Raoul Roy est la comédienne quéln:
coise et metteur en scéne Louise Poulin. Maman d'un
petit garçon de deux ans. Tristan, aussi blond qu'elle.
elle n'a pas le lemps de travailler autant qu'aupara
vant On l’a cepentant vue au Théâtre de la Place.
et elle à fait de la mise en scène pour la Boutique
d'Opéra de Montréal.

Un couple sympatluque. un gars bien de chez nous
qui voue un culte aux choses du passé Un troubadour
des temps modernes qui porte a travers la province
les mélodies de nos peres

  

    

 

Un

texte

de

Gaby Perreault

Photos:

Roger

Lamoureux   

Mona jama-: appris à jouer

de l'harmonnum. Son epouse
et lui am, = * à en Frer
certain, 5 cord roses

en, O.tre a guitare

utilie ardisa rement
“on 3er de chant, I

posièds av .i vn luth.

   
 

La pirate bien ame de St
Fabien. wr Mer fait ercant
nour agrandr a lection de

chansons traditionnelles. HW

passera une grande partie de

l'été à visiter les villages ri-

verain, de 'a evince.
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7 Les ““croulants®® sont maintenant d’accord...
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Celle Gerda MUNSINGER, où diable les dénichait-
elle tous ses hommes d'affaires, politiques et autres ?
Dans les bars, pardi! Fn son temps montréalais
consacré à dépister, traquer et caplurer le gibier
vossu, c'était le meilleur terrain de chasse de la
région. Aujourd'hui, xi la belle femme fatale revenait
vivre à Montréal uvec les mêmes intentions, il fun
faudrait apprendre à danser le yéyé. En plus de
savoir prendre un verre dans une attitude sexée, c'est
devenu nécessaire. Pourquoi? Bien simple: en
‘66 lea hommes importants de 40 ans et plus fré-

quentent les discothèques.

Entendons-nous : les détenteurs du pouvoir et du
dollar ne hontent pos n'importe laquelle des boîtes
à la mode. Seulement certaines. Dans les mieux
cotées et les mieux connues, citons le Baroque, Ja
Hose Rouge, la Licorne, l'Empereur. Avec elles
nommons, à part le Club des croulants silué sur Saint:
Hubert et devenu la dernière acquisition de M. Guy
Houleau, et la toute nouvelle discothèque créée spé-
cialement pour ses clients d'un certain âge par les
propriélaires Serge et André du Saint-Tropez le
Mas des Oliviers. LA, dans une grande tournée, on
peul en elfet rencontrer des Jupes, des avocats, des
députés, des ministres, des médecins, des peintres
connus et des hommes d'affaires qui manipulent des
masses d'argent plus où moins grandes. Va pour
Je côté Gerdu de celles que ça pourrait intéresser
+ ependant. si pareille information allait leur donner
prétexie à prtir piéger en ces lerritoires bruyants,

l'intrigue doit y être difficile à mener

 

attention

Le travail de séductrice pourrait 8'y révéler des
Plus compliqués. Tout bonnement parce gue hom

 

La jeunesse a perdu le mo-
nopele du yéyé. En voici

une preuve?

 

me qui fréquente ces lieux aurvollés le fait plus pour
éprouver ln jeunesse de ses jombes que pour y
Fhercher l'aventure. Ce, sans pourtant affirmer qu'il
u fuit.

La jeune génération qui traite les pères de funestes
croulants a maintenant sujet à frustration. Elle a
perdu le monopole du yéyé Avec une fureur de vivre
électrisante, dans ces boites à eux, les aînés s'en
sont aussi inventé, des heures palpitantes. Et ils
dansent avec tant de vitalité que leurs épouses et eu
fants, x'ila les voyaient, en setnient tout ahuris. Mais,
pour sûr, avec le respect humain propre au mâle de
Ia race, les palernels contemporains n'en dévoitent
rien,

Plaider une cause, pemdre un tableau, opérer des
(ransactions immobilières, Jouer à la bourse, tenir
complabilité el gros buremi, c'est peut-être sérieux.
passionnant, voire même captivant. Mais, il n'y en
à toujours là que pour le cerveau. Et le travail, c'est
le travail. Intéressant, nourrissant, fascinant, owi,
mais au dehors de toute veine affriclante,

Avant, pour en oublier le poids et aspirer à la
détente, monsieur allait se nettoyer ln matière grise
el engourdir son stress du jour au creux d'un bar
oualé de confort. de fumée & d'alcool. Avec des
copains où confrères. Tout en conlinuant, presque
toujours, de discuter. D'échanger des propos arides
De régler le sort de la politique, des affaires ou du

C’EST LE REMEDE
IDEAL CONTRE LE STRESS?

monde internationsi. Réunions peu grisantes d'où
l'homme sortait, le scotch uidant, ankylosé de tête
et de corps. Surtout si le compagnonnage se prolon-
geait tard dans la soirée. C'est alors. d'ailleurs,
qu’il devenait une bonne proie facile pour l’eventu
rière. Amolli par l'ambiance doucereuse dont <'im-
prégnaient ces lieux, il était si tentant pour le démon
du midi de croire que des bras doux et caressants
d'une femme pouvaient devenir une miraculeuse pa-
nacée capable de vous débarrasser de toutes vos
torpeurs. De là à succomber à l'appel d’un jeune
minois, il ne fallait qu'une mesure de lendresse au
larron.

 

Dans ces bars. rien n'empéchait monsieur de dan-
ser au son d'un orchestre ou d'un juke-box. Mars
c'élait le temps du tango, de la valse et du slow. Des
rythmes facilement compromeltants dont l'efficacité
et les pouvoirs sensuels et provucants étaient et de-
meurent certains. Après, il y eut bien Je twist. Mais
il venait crop brutalement rompre des routines pour
qu'on s'y risque, et puis on l'évita pour son côté
cosse-gueule et brise-chevilles.

Avec le yéyé el ses pareils, c'est devenu plus
simple. Comme ça se pratique sclon les bonnes
volontés de chacun, l'individu peut alors s'embarquer
à sa mesure dans le rythme. Une mesure qu’il ne se
connaît pas souvent, mais qu'il se découvre‘vite,
puissante. S'engageant derrière sa musique avec ses
jambes, ses bras el sa tête, {1 se surprend bientôt
parti rapidement pour la gloire ct les prunes. En
mouvements accélérés et grandiloquents, il se décou-
vre subitement dans le coup, sans l'avoir espéré.

C'est alors merveille d'apercevoir le seigneur sé
Tieux el pensant de lout à l'heure oublier son cervean
pendant un moment pour ne plus s'éprouver que
comme étre physique, dans ces sparages rythmés
I n'est plus alors qu'un corps agile qui bouge. Mon-
xieur découvre ensuite qu'il est bon de s'agiter. Bou
de danser. De swingner. D'y aller en grande. De
dégourdir enfin sa carcasse confinée depuis trop
longtemps à la presque immoblité du bureau et
du bar.

L'autre jour, l'un de ces bons intellectuels d'habn
tude voué à la gravité des penseurs, s'est mis hu
aussi de la partie. Quand je lui ai demandé re
qui lui donnait vn tel air réjoui et pourquoi il semblait
prendre tant de ploisir à l'exercisme du yéyé, il mu
répondu :

 

 

  

— Bon dieu que c'est amusani de se démener

comme ça! Que c'est agréable de bouger enfin !
£a ramène autrement qu’one table ronde remplie

d'alvsol qui le voue à l'inertie. Tu vois. c'rat vrai-
ment ça une délente. Une détente à laquelle tous
(es membres participent.”

 

  
    

nallez pis
A Jadhs

Malgré l'arrivée bénéfique du yey
© que les bars classiques où 8atl

monsieur sont devenus déserts. Non! ll y à des
pihlers de bars que l'on ne délogera jamais. Puis.
il y a aussi tous ceux qui, craignant le ridicule plus
‘que toul au monde, refuseront toujours de s'amuser
aussi vertement. Qu'ils rested victimes de leurs

   

 

Un

texte

Denise

Boucher

photos

Gilles

Corbeil     
 

habitudes et de leurs peurs. Hs n'en seront que
plus jaloux du plaisir et de l'animation de jouvence
dont leurs voisins se nourrissent à même le yéyé.

Malgré ses pouvoirs revilalisants, il n'est pas dit
que cette thérapeutique moderne puisse se recomman-
der à tous. Il est certain que ce n'est pas là une
pratique qui convient aux cardiaques . Remarquez
que ces derniers le sont presque (toujours devenus
par inactivité. La médecine acluelle le certifie.

1) faut s'arréter dans l'une ou l'autre de ces dis-
cothèques pour vraiment vérifier jusqu'à quel point
les hommes mûrs s'y délassent. Le yéyé les amuse
avec tant de jeunesse qu'il est à se demander s’il
ne les ramène pas tout simplement en plein dans le
bel âge. Et puis, tant de vitalité retrouvée, d’entrain
reconquis, ce sont des arguments qui viennent ajouler
aux charmes du monsieur d'un âge certain.

Les avantages de cette danse endiablée ne s’arrê-
tent pas là. Dites pour vrai si vous pourriez trouver
meilleurs et plus agréables et plus divertissants
exercices d'amaigrissement ? Ce. sans insister sur
l'assurance nouvelle qui s'installe vite chez l'homme
qui a choisi de se couter pendant quelques instants
dans l'expérience du yéyé.

L'homme de 40 ans et plus que dunse en ces lem-
ples modernes avec tout son être, avec un don de
lui-même si Lotal que sa vie entière semble engagée
duns chaque note, duns chaque geste, en sort tout
tronsfiguré. Moi, ça m'impressionne tant. on peut
en rire, si l'on veut. que cetle manifestation me fait
penser aux images d'extase vibrunte où plongent les
pratiquants du vaudou

 

c'est dé-
complexant, c’est même

enivrant le yéyé!

C'est amusant,

 

Disons que j'exagère peut-être un peu. là, mais,
allez-y voir avec quelle intensité ‘supérieure, d'’ail-
leurs, à celle des plus jeunes‘ l'homme mûr devient
complice du yéyé. Vous me direz ensuite s'il n'atteint
pas une vraie dignité sur ce fond sonore. Une dignité
qui n'a plus rien à voir avec le divertissemez:t, l’exhi-
bitionnisme ou le commerce. Plutôt une dignité
donnée à l'homme si heureux de s'amuser pleinement
qu'il en devient comme illuminé,

Oui. décidément, ce cadre bruyant et méme dur à
l'oreille à ces vertus surprenantes ot inattendues. Pour-
quoi les discothèques défoulantes, défrustrantes, libé.
rantes, et rajeunissantes n'aurnient-elles pas droit à
tous lez crédits facilement accordés à d'autres échap-
patoires acceptées à d'autres soupapes reconnues.

C'est là un remade gue madame des rit aussi faire
sen. Ce, d'abord parce que s’il fait du bien à hom:
me. il pourrait se révéler tout autant efficace pour
la femme. Ensuite. parce qu'au nement où monsieur
se livre aux bienfaits de celte danse 11 ne le fait pas
seul. Dons ce jeu de suviété, les partenaires y sont.
par hasard, bien jeunettes. Pour le mari. un tendron,
c'est toujours tentant. Surtout qu'en ce paradis, a'il
découvre ses jambes de 20 ans. 1! pourrait tout aussi
bien avDir le goût d'y joindre le cœur. D'ailleurs.
pourquui cet'e bienheureuse folie n'arriverait-elle pas
aussi au féminin du même age * Un luxe à s'offrir,non ”

 
 



UNE JEUNE VEDETTE Darby
Hinton est l'une des plus jeunes
vedettes de la T.V. américaine,
ll est âge de sept ans. ll à tourné
dans plus de cinquante films. Son
passe-temps préfére : la pêche à
la truite. Toutefois, il est très
exigeant. Ici, il est visiblement

redonner sa liberté à cette
truite Qu'il juge vraiment trop

une...
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 Bravet on instance + mamas DÉPOSÉE

Imaginez avec quelle aisance vous porterez

Sarong]
Soutien-gorge Sarong muni de bretelles extensibles en spandex Lycra® descendant
jusque sous le buste pour une complète liberté de Mouvements. Insertions Cordtex*
pour plus de soutien. Grand décolleté dans le dos. 32-36A, 32-388, 32-40C&0
Blanc, #2308. $6.00. Noir, # 2309. $7.00.

LA Cif LTEE DOMINION ZORSET + QUEBEC. MONTRÉAL. TORONTO, VANCOUVER
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Wary
RII

La Nord.Américaine n'a pas

à copier son amie française

Muintenant que les tambours ont cessé de battre
et que les (rompelies se sonl lues, il est temps de
s'arrbler et d'étudier la scène parisienne pour décou-
vrir ce que nos collègues européens nous ont donné
pour une autre saison d'automne.

Pour débuter, notre regard doil s'étendre sur un
vaste horizon, car les modélisies parisiens n'ont pas
pu où n'ont pas voulu se mettre d'accord sur une allure
unique. Pour faire changement, ils ont offert la
diversité. Quoique cela ne facilite pas la tâche des
chroniqueurs de mode, il permet aux femmes un
meilleur choix. De fait, celte année vous pourrez
vraiment avoir du mal à ressembler à tout le monde,
parce que tout le monde porte quelque chose de dif-
férent. À condition que ce soit court,

La grande différence, cette saison, c'est qu'aucun
eouturier n'a pris l'initiative d’un balayage comme
Courrèges Va fait il y a quelques saisons, em
Saint-Laurent. trés brièvement, avec ses mudèles
Mondrian il y a environ une saison.

Non, cette saison Paris parcourt toute la gamme,
À partir du crêpe drapé de façon classique jusqu'aux
robes transparentes qui font penser à la nudité. Vous
pouvez porter des manteaux tentes ou des jaquettes
de marin ‘si quoi que ce soit qui coûte si cher puisse
être désigné ainsi). Vous pouvez porter des robes de
plastique où des robes de soie ouvertes sur les côt

s'appelle In variété et vous, pour le meilleur
ou pour le pire. ne dépendez que de vous-même.
Avec trés peu de directives et pas de tendances

z vraiment vous plaire à vous

  

     

  

 

of vous

 

Après tout vela, on peul se poser les questions
suivantes: si Paris le haut monde de la haute
couture - peut seulement produire une large collee-
tion de jolies choxe “tif à copier pour les
mudtélistes sorte d'inspiration
peuvent ils tirer de ce mélan Pourquoi x inspirent-
ils de Paris 7 Pourquoi attendraient-ils de voir ce qui

se passe là-bas avant d'essayer d’habiller les femmes
de notre continent? Pourquoi espirent ils que les
Américaines ont des vêtements dessinés pour
des Françaises quand leur monde de vie est déjà diffe
rent? Pourquoi devons-nous loujours imiter? Où est
notre confiance en nous, notre originalité?” Pourquoi
ne nous tiendrions-nous pas sur nas propres picds ?

Voilà lex questions que j'ai déjà posées et que je
continuerni de poser jusqu'à ce que plus de gens
se rendent compte que le lalent sméricain peut sim
poser n'importe où, qu'il peut progresser, devenir
créateur et diriger les tendances des autres. Si on le
dil assez sow + peul-dlre un jour le miracle se

i wes Français authentiques se mon
notations de mide de New York.

  

  

 

   

 

  

 

   
Et il devraient le faire, parce que la mude est

vraiment internationale. Ce qu'il y à de mieux danx
chaque culture devrait être acceptable à tous, quoique
personne ne devrait méconnaître lex caractéristiques
particulières de sa propre nation pour suivre aveu
glément un chef lointats qui marche souvent à un
rythme différent.

Wiroir de le mode

De quelle façon pouver-vous
changer un failleur et l'appeler
encore un tailleur? 1 ext im-
posstble de répondre à cette
question. Voit une nouvelle
version, beaucoup plus un em
semble qu'un tailleur, mais de
quelque nom que vous l'appe-
bee, 11 se réaume en une allure
coordonnée pour les sorties du
sour. La variation dont je parle
est une simple substitution, un
chandas! cardigan assorti ren
Jersey, en laine où em cache.
mure) à la place de la jaquette
de lamaye. Sous Le chandai tra-
ditionnel 3 y a une robe où une
Jupe assortie et une blouse con.
trastante, produisant une allure
monolone Ou une apparence du

costume (rosprices conten.
honwel.

 

Des boutons brillants ou orge

fans sur le chandail ajoutent

une noie d'intérêt et de cun-
trante À cet ensemble qu chan

gc un peu de l'ordinaire.   

Notre nouveau Coisiegee de patrem
Priniemps Eté offre 125 madbies orial
maux (plus de 308 Hivstrathons). aires
ve des suepestions Ge maquillage, oc
cestoires. Plus wa coupon cadesy don
nant droit à wa patron choisi dans le
catalogue. Pris $0 cents,  
Pour obtenir ces patrons imprimés :

a) En adressant votre commande. indiquez lisible-
ment et au complet votre adresse personnelle.

b) Indiquez bien le numéro du patron et la taille
que vous désirez.

€: Pour chaque patron, veuillez inclure un bon de

cme Pout Gvitor tout roland, adresses vere enveloppe de là manière suivante: memes

LE PETIT JOURNAL
Service des Patrons

 

poste ou la somme requise sois forme de pièces
de monnaie. Les timbres ne sont pas acceptés.
La marche à suivre et les indications sont
imprimées en français sur chacune des pièces
des “Patrons du Petit Journal“. Rermarquez
que le prix varie pour les différents modèles.

Suite 800
5460, avenue ROYALMOUNT

MONTREAL

 

9266 — Elle lient à la fois de la robe-soleil et de la
robe-manieau. Un double boutonnage est sa seule fantaisie,
exception faite de la surpiqire qui souligne l’encolure et
l'ouverture. Peut se porter comme jumper. Le patron s'ob-
tient dans les tailles 10 à 18. La laille 16 requiert 44 ver-
ges de tissu de 35 pouces. Prix: 59 cents.

 
Nes modèles Couture 1964. $3 Gesains
eriginaus plus un coupon gratuit valant
50 cents sue l'echal de palrons de mo
Gélistes salent chacun un duller En
ever 40 cents true voire brochure Cou
ture Coke tion 

  

  
   

|
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929% — Duo très pratique pour les chaudes journées en-
solenllées Le pantilon présente la ligne palte d'éléphant
Le patron s'oblient dans les tailles 10 à 18. La tulle 16
requiert 3's verges de tissu de 3% pouces. Prix: 50 cents.

 

  9428 — L'encolure est soulignée par une bande et un
élégant noeud de même Ussu ie patron swblient dans Jes

demi tailles 12 2. La faille i6-2 requiert 3° verges

de tissu de 35 pouces. Prix: 50 cents.

 

  
 

 

2079 — Ensem-
ble quatre pieces

cemprenant jupe.

blouse, jaquette de
méme ti que la
nipe et jaquelle de
tricot. Vous cro-
vheterez facile
ment la jaquette
on suivant les ins-
tructions incluses
dans le patron.
Celui-ci s'obtient
dins les demi-tail-
les 127 à 2".
Métrage indiqué
dans le patron.

Prix: 50 cents.

  

 

 

 

9403 — Les rayu-
res se prétent ad-
mirablement bien
u la confection de
cette robe à jupe
«vasée sur un gé-
néreux pli creux.
Læ patron s'obtient
dans les tailles 10
a 18. La taille 16
requiert 3'y ver

res de tissu de 15
pouces. Prix : 4
cents.

ss

 

907$ — Grace
se robe dont la ju-
ne se compose de
six godets qui la
font legérement
évasee. Le décol-
leté carre est gé
nereux et sevant

Le patron s'obtient
sans les tailles 34-
3 La grandeur 36
requiert 32 ver.

ges de Lissu de 39
pouces : 58
cents.
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Cher monsieur. Mais vous
avez deux cavilés

inquiétanies

 

  

  

 

   

   

| Notre vieux demtiste.

 

   
  

Laisse Papasas
et te montrer ;

c'est, >      

son 5, ( Oui, c'est ça,

c'est rien !
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Elle est dans
le portrait ?

Non, mais Dell
court encore après M

fout autour du Ji

JE L'ESPERE !(  

 

  

 

nelui suffisent plus ! Sacré Dell, il court
Ça veut dire que Tes poupées lerresires

les sirènes comme un vrai poisson !

  

   

  

   

  

Volontiers, Mlle Starr ! Permettez
aussi que je m'occupe des plongeurs}

qui quittent le navire .….

Jack, veux-tu me conduire à terre ? Je
veux faire développerce film
avant de mourir de curiosité ! J

. / "

 

 

  

  

Attendez que je leur
prouve que ce ne sont pas
des visions . . et qu'il y a
une vraie sirène dans

" l'épave du gallion ! Hs
reviendronf en vitesse !

    

 

     

   
   
  

vaudrait
altendre  

 

 

POUR
QUOI ?  

 

  

 

J Notez que Vahlia NIE avoir gl
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—— Questionnaire de psychologie
 

AU FOND DES COEURS
 
 

Est-il vrai que l'épreuve
épanouisse les gens ?

Un proverbe dit : “A quelque chose malheur
est bon”. Un autre: “L'épreuve trempe les ca-
ractères”. Panacée pure et simple que ces pro-
verbes ? Panacée qui ferait oublier à l'homme

ses déboires et prendre la vie du bon côté ? Oui,
dans certains cas du moins ! Et si on veut conti-
nuer ce jeu des proverbes, on pourrait conclure

que “lorsque le vin est tiré, il faut le boire !”
Donc profitable aux gens, l'épreuve ? Parfaite-
ment ! Pour quelques-uns elle serait non seule-
ment profitable mais indispensable. De là à con-
clure que certaines personnes ont besoin de
difficultés pour se réaliser et bien vivre, it n'y a
qu'un pas. Un tout petit pas que certains psychia-

tres — il fallait s'y attendre — ont franchi. Com-

me on dit : “Il v en a qui sont heureux seulement

quand ils sont malheureux !“ Et ce n’est pas

une boutade.

Pour illustrer leurs dires, certains spécialistes
rappellent le cas des 264 habitants de Tristan

da Cunha qui, à la suite d'eruptions volcaniques,
durent évacuer leur île de 12 milles carrés et se

réfugier en Angleterre. Ces gens, qui vivaient
depuis das générations sur cette terre désertique

et dépourvue de tout confort, ne purent s'adapter
à la douceur de vivre européenne. Tellement que
250 des 264 réfugiés refusèrent les commodités
que l'ère spatiale met à la disposition des hu-
mains pour rtourner à l‘isolement de Tristan da

Cunha, c'est-à-dire retomber à l'âge de pierre.
Trop habitués à lutter contre les éléments et à

se battre pour vivre, ces gens ne pouvaient se

sentir heureux sans soucis d'ordre matériel. À

leur arrivée on Anglet »rre, des médecins avaient

examiné les réfugiés et avaient découvert que

leur santé stait loin d'être bonne. La plupart

souffrait de malnutrition, de désordres respira-

toires, d'infir-iites congénitales. mais leur mo-

100 p. 100.ral était bon à

 

Trop exiger d‘un écolier peut-il
le pousser à la dépression

nerveuse ?
Oui. Et c'est plus fréquent qu'on ne le croit.

De l'avis d'un spécialiste, le Dr Benjamin Spock,

il est mauvais de surcharger les élèves de trop

de devoirs et de leçons et d'ainsi les obliger à
travailler ardument après les heures déjà lon-

gues qu'ils doivent passer à l'école.
Des tests ont prouvé que la génération ac-

tuelle d'écoliers, et d'étudiants de toutes sortes,

passent plus de temps et dépensent plus d'éner-
gie à leurs études que les générations qui l'ont
précédée.

Dans quelques écoles et collèges, notamment,

où les travaux scolaires à la maison représentent

plusieurs heures d'élude, on a constaté que les
enfants sont tendus, angoissés. Et cette tension,

cette angoisse va en augmentant à mesure que

s'écoule l'année. Et il n'est pas rare que des étu-

diants finissent l'annee en pleine depression ner-

veuse. D'où êchec aux examens très souvent
imputable non pas à l'ignorance du sujet mais

au désordre de son émotivité.

W arrive que les parents soient les premiers

fautifs, les professeurs surchargent leurs pupilles
parce que les parents l'exigent. Et les parents
l'exigent pour leur satisfaction personnelle. Par
vanité. "Qu'on me comprenne bien, précise le

Dr Spock, il est nécessaire que les parents ne
se désintéressent pas des etudes de leurs en-

fants, mais de là à tomber dans l'excès contraire

(ce qui est beaucoup plus fréquent qu'on ne le
croit) et à exiger que les enfants occupent les

toutes premières places, quand. pour ce faire,
les enfants doivent travailler tres tard...” Il est
donc important pour les parents et pour les

professeurs de surveiller les changements ca-

racteriels Je leurs enfants et des étudiants qui
sont sous leur tutelle. Des enfants qu'on qualifie

trop facilement d'impossibles sont parfois des
enfants qui n'en peuvent plus.

 por Joseph Whitney ——
Les artistes sont-ils prédisposés à la

neurasthénie ?
Beaucoup de personnes le croient à tort. Un

psychiaire avait l'habitude de dire avec une poin-
te d'envie : "Les poètes et les esprits créateurs
de toute discipline voient des choses que nous
ne voyons pas.” En disant cela il ne les qualifisit
aucunement d'illuminés. Cependant, il faut bien
admettre que cette façon qu'ont les artistes de
vivre un peu en marge des conventions fait croire
à leur entourage qu'ils ont “une cigale dans la
Quitare”. Parce que leurs besoins, leurs exigan-
ces et leur comportement diffèrent très souvent

de celui du commun des mortels, on les croit
déséquitibrés.

Les artistes sont des êtres différents des au-

tres. Hs ont besoin de solitude et de recueille-

ment pour travailler. Ils sont généralement indé-
pendants. Et parfois intransigeants. Ceci est dû
au fait qu'ils doivent garder leur esprit libre de

tout conventionnalisme s'ils veulent s'exprimer

avec spontanéité et originalité. Pour toutes c2s

raisons, et si l'on compare rondement ie compor-

tement d'un artiste avec celui d'un citoyen nor-

mal, il est possible que l’on puisse croire à pre-

mière vue que le premier manque de sens civi-
que. Et ceci parce que très souvent l'artiste se

soucie bien peu de ce que pensent de lui les

gens qu'il côtoie régulièrement. De là à le

croire arrogant, antisociable et même irresponsa-
ble, il n'y a qu'un pas.

Les artistes sont-il prédisposés & [a neurasthé-

nie ? Oui et non Dans certains cas, on croit même

que cette aventure -- la neurasthénie -- peut les
aider provisoirement, les aiguillonner vers les

sommets. Mais ils ne sont pas seuls à souffrir

de cette maladie contemporame. Il est vrai que
l'insécurité matérielle et souvent émotionnelle

avec laquelle ils vivent peut à la longue les désé-

quilibrer. Car les artistes comme tous les autres

humains ont besoin d'une certaine sécurité, mais

ce qui est enrore plus précieux à leurs yeux c’est
la liberté

008000000000

 

 

Coloriez
cetteimage

Le bon

vieux temps
Avant que les chemins de fer ne soient

construits. des cavaliers se chargenient dde

distribuer be courrier d'un Etat à l'autre
aux Etats-Unis. Ce travail était assez dan-
gereux surtout à cause des Indiens qui
pullulsient dans les régions moins habitées.
Les Indiens n'étaient d'aitleurs pas les seuls
obstacles à vaincre. IL y avait les déserts
à (raverser, les monlagnes à escalader, les
temples. les ourapans, ia chaleur et le
froid a supporter. mais ces hommes étaient

courageux et habiles. Au milieu des gran-

des étapes il y avait des relais où Von

changeait chevaux et cavaliers.

COULEURS

| — Brun pale

2 -— Brun foncé

3 — Orange
4 — Rose
5 —- Vert
6 -- Jaune
7 -— Bleu pôle
8 —- Gris
9 — Nour   
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“Tu aurais dû l'appeler
pour sa fête !

"Elle àraison fa mère
tu sais. 

  Jeny
pense

jamais.

 

  

 

  

     
 

 

   
      

    

  

     

 

Mlle ... Vous y Je Je me
PP m’aver enlevé un demande 55 5
“comic” aujourd'hui’ |PeUx le raver:

Ent ve que tu
l'en viens ?

Moi, je me demande
si je pourrai le

reconnaître !
   En classe, c'est

défendu de les       

 

  

   
   

    

  

  
  

    

   

    

    

   

    
     

  

    

 
   

   

F . > - Jai de a -
Ca {ail 25 ans Jn or pttoyé Qu'est-ce : QUOI? Les “‘comics™, ça Les collec-
que j'empile dans une bol- opCra Wier Uy en } que vous mandé au vaut une fortune tionneurs A
te lous les “comics” que it des centaines | «n avez concierge de aujourd'hui ! paient à
J'eniève aux élèves ! d avait des centuines ! les brûler! on, !

NON!      

  

Mt

 
     

   
   

  
  

   

 

Wow’ Mile Grun
dy avec un
manteau de

fourrure’

  File dun
qu'elle a \

vendu un genre
de collection’

Dire que je pensais pouHé! Un Wos vw Captain v
voir lire toute l’année *der Woman”! Marvel”   
   

vous acheter vos
yo-yo et vos

tire-pois ..

  

de   
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Allez-vous entreprendre
des poursuites judiciaires
maintenant que Jed o
avoué brs responsable

Bien sûr que non,
Barney, Tu devrais
savoir l'inutilité de
me poser une telle

question. Personne ne peut
tenir Jed responsable

considérant sa condition.

 

 

 

 

   

     

       
   

   
   

  

  

   

  

 

_ i 5} Maintenant que vous avez été témoin des Vous savez, dans un grand hôpital, nous
son médecin. N'est-ce pas, Ben? J mystérieuses machinations du merveilleux Se ne nous occupons pas des moindres dé-

Après tout, je suis encore = " petit médecin de campagne, je vous veste tails avec un patient comme votre pèrel
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   Et voici ce que je

vous ai promis si
vous me feriez faire
un plongeon forcé

   

 

J'ai bien peur

que oui, Roby. J'ai

promis à mon bon ami, Fred

Lombard de passer lo dernière

Nournée de mes vacances chez lui. -

p VTA - =
VA
JBL Hé, je connais cette figure. &

; Rs V7 C'est le gén. Alden Tyrone #4
rl al ]

  

  

 

      

 

   
  

tour à County General, aftend que sorte Fred
Lombard, technicien en chef des rayons X Baker. Je me demande

ce qu'il fait ici.
Voici Fred.

     

   

 

 

 

  
 

 

C'est la première fois qu'elle},
me donne un refus Imprimé!

    

MONSIEUR

SAINT-GALLON
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Je vais chercher la
source de ce filet de
fumée.
Vous restez ici !

 

     

 

Copitoine |

  

   

     

  

moindre

  

cn signe suspect!

GSEGON md RUNHISEL
RPCPaid~SVNAY
 

 
 

  
Bien sûr! Je suis le protecteur

de mamie,mais, flûte, vous êtes

là et vous êtes armé d'un

pistolet !

Je cours très fort

M. Boule. Puis-je

accompagner le

 

  
   

  

Copitaine ?

 

  

DEMI. ette mission porte
HEURE son homme au

V

of Tu es surveiflont-chet. = OH LA LA!
Place toi derrière ces o SE Je peux voir

    

    

 

à des milles

  

 

  

   
 

 

   
 

 
 

  

    
trappes de sable, par ex.

. emple, on s'en occupe plus.  1 Attendez, LeProflle,
il a bien des
avantages ...

j froid 2 3 ( *

MONSIEUR : :

SUNTEALION

|

Fi3 =o

 
 
 



 LE PETIT JOURNAL, SEMAINE DU 6 MAI 19 

 

Il nous fau! trouver
3 Croyez-moi, professeur... cette dame Benninglon “Y,

o |UN autre moyen pour lui soufirer
41 complètement vendue sur voire puissance psychique.
M Vousauriez dû voir l'expression de son visage lorsqu'ell

  

 

 

 

 

à téléphoné chez elle el qu'on lui à dit que l'horloge éfait de l'argent! ug
"RS arrêtée à 8 heures et 23 minutes| Ai IL f

SN "|. ‘ € =) MAIN
nf: Lai hi»

Bay. 5 En UIde NE
iB. x j 4 ë al TiN J 3

k ne .
Ra ae a 0 val

       
    

     
   

  

 

     

   

H se fait fard et nous sommes fous
ma chère dame Bennington !

|fatigués ! Notre prochaine viclime sera

I” Nous pourrions nous servir du
vieux truc de localiser des
bijoux perdus !

    
  

        

 

  

Très bien .. . mais allez-vous
coucher, professeur ! Pour être

bien cerfaine que vous le
ferez, je veux que Rogerreste ici! 4

 

 

 
 

l Viens, Roger... une bonne
marche sous les éloiles va nous

RG faire du bien!

Vous m'avez enlendue,
Roger... couchez ici

avec le professeur .…. et je
ne veux pas qu'il quitte cette
chambre un seul instant !

  
  
     

  

Il y a des fois que late)
de Monique m'irrite
profondément | :      

 
  
  

Qu'a dil le Il viendra le

À l'insuduprofesseur, la femme qu’il était sensé rencontrer [Il y a une couchette dansla
à l'entrée de l'hôtel est tombée inconsciente . . . chambre près de la(PE

plus fôt possible.
docteur Lebon ~~

 
      

 

      
 

Lady Véronique,
{ cord trouvez-oo)

Ja façon dont ces
we sontane

MONSIEUR

SAINT-GALLON
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Tiens ! Tu devras t'en Et si j mandé des

Polly veut une aubergine !
Polly veut ua artichaut !

23
contenter | biscuits, on m

i
t ignoré

Polly veut ua filet mignos !
Vv vv
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LAPIN

Emmenez-en de lo
pitoune, des oping cinglé dans ta p'tite tête. ou courant, les

oss. |g Sylvestre ! Tu me feras crever de oreilles | C’est moi
Ce n'est pos rire avec tes idées! le plus malin }

oux
i ie temps de

lo chasse
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Mois tu es Je suis très LaÇa ne tourne pos rond
    

  

  

 

popillons |

   
 

Cet instrument peut être

d'une gronde utilité quand

on © une tête sur les époules !

 

 

Veux-tu bien me dire ce qui

mijoite dans ta petite

cervelle d'oiseau ?

   
       
   

 

       
    

      
   

   

 

Je suis un grand “tortiste”
qui roffolle des

torres !

9 As-tu fini de te
moquer de moi,-
chat de
gouttières?

Voici, j'invective

Firmin de bêtises et

dans sa colère, il

 me lance des fortes !

eZex

 

   

 

     

 

AZAa)
 

Et comme un félin est toujours d'une

gronde habileté, je les otirope

et les sovoure ! ait

Ao4 Ww| me faut
voir pour
le croire!

N° :
\ “AF

AR

Les tortes de Firmin ne volent Ne dis rien. Mes insultes ne torderont
qu'orrive-

ra-t-# ?

 

BA pos à produire leurs effets. Firmin va

passer à l'attaque |
rien .. . NABADABADOU!

 

 
 

Je vois satisfaire ma curiosité et voir ce qui

se trome |
—

Non, Jeannot,

je t’en supplie !

a XN

 

 

  
 

Je ne vois
pas pour-

quoi vous me
préférez
St-Galion! À

MONSIEUR

SAINT-GALLON

 

 

     

 

 

Elle sail comment
blesser un homme !

     

Enlevez-lui son ar-
gent, son château,
son yecht, sa voi-
ture et que
reste-til *
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Problème no 257
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1

2

3

4

5

6

7

+]
9

10

I

12 |

14

1

15

14
wT

Horizontalerment 4 Dutweur de 1a Yougoslavie Personne

! Du verbe soulrrer Qui ont tuéun ro Hom>D(ondare un
2 Pr filles naïves. 5 Petite pluie fine Se dit de terres où

3 Sigle des bacheliers en sciences. Sigle on à pratiqué l'avslement
6 Du verbe rire

10

*

de la tuberculose Article contracté
Unite monélaire bulgare.

Epreuve judiciaire

Donner le lustre & une

Satellite de Jupiter

au Moyen Age

étofte

Ancienne

Du

sur

Conunction

Préposition siqrufoant

vie de Chalde -

verbe piacr

Ininales sinistres dans l'Allemagne de

Hitler Récit de la vi* d'une personne
Signal international de détresse.

Petit drapeau personnel Vilte d'Alle

magne onentate Sigle de la nouvelle
lune

Abrev  d'idens Petite coilfe de tour

quon mettait aux nouveau-nés. - Meéral

Parte supérieure du corps humain. --
Ancien nom de la note do Qui a tran

aux os (tem plur )

Voleur Toul ve qui sect à se défendre

ou à attaquer (plur.)

Détournée, présentee en biais, — Que

offre de la resistance au toucher.
lettre grecque

Qu'on apporte en narsant Qui a sut»

une cértaine usure légère hunudité

Genéral français de la dernière guerre

-- Commandnt les forces sudistes pon
dant ls querre civile américaine. — Gaz

rare
Deux consonnes Se priver de manger

Symbole de la purete

Reconnues comme vraies Du verbe
trimer

Sans vêtement Moe de mange

Pronom neutre nga Note de la

gamme Symbwoie (hiumgue de [alu
nn

Enlever le se! Lie: OÙ se rassemblent

les fidèles pour prer Dieu.

Verncalement

Du verbe subir. Prés de Rimoush.,
Arumal dumestique

Préposition Du verbe deviner Du
verbe voir

Usage, contumes Coant de la mytho-
loge greuque

Etat d'un esprit droit
-- Tumque moyenne de l'oeil (plur.)

7 Prenom féminin. Affecté d'un goure.

8 Gendre d:

verneur-qeneral du Canada

personnel

9 Dira de nous au

l'asaret.

10 Prince troyen. fils de Vénus et d'Anchuse
- Préposition Du verbe avoir.

11 Abrèv. famihère pour Gustave — Lettre

Pronom

Nom vulgaire de

grec que Tiges ligneuses et sarmen-
teuses

12 C'est-à-dire (abrév. latine) Serviteur
d'Abraham L'un des cinq Grands Lacs.

13 Deux consonnes. — Métal alcalin. — Ins-
cription qui fut placée au sommet de la
croix du Christ

l4 Etendue d'eau alimentée er déchargée
par des rivières

contraue du bien

15 Régunes Adjectif deémonstratif

des vents

16 Préposition Du verbe munir.

17 Abrév de saint Jésuite qui fut tué
dans sa mission chez les Abénaquis en,

1724 Construction de pierre, de ma-

connerie, de bois. etc , pour séparer des

terrains, des pièces dans une maison,
er Qui n'est pis propres

D.eu

Solution no 256
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là reine Victoria qui fui gou-’

BELIER

Pendant la mime période
ovous nagorer dans l'indéci-
tion of l'inquiétuée, les trois
~ quatre premiers jeurs de la
semaine, votre vie ameursuse
éveluara pourlant de laçen à

du  valisoire los plus capricieux.
an Mais vous devrez veiller à ne

rion faire qui quitte provoquer
ou la jalousie de la personne que
ve vous aimez. ll vous sera donné

d'ercoptisnnelles riage de
passer des soirées tr sam
les, Londi ot mardi, atiention,
vous serez porté à ves habituels
abet.

  

GEMEAUX
Les porsennes qui sont neos

sous le signe des Gemeaux 8e
s, colle semaine,

‘admiration de
   

 

do

a la compagnie ouire-
mai prondea de vous faire la cour.I

a Pe serait pas mauvais que vous
ms  accopiioz de rencenirer, celle

tomsaine, des amis dignes de
confiance qui ven! veus tele-
phener: mais n'allez pas les

oftenser comme d'habitede.

LION

Grece à Vonus, vous ne res
tostrerez pas frep d'abstacles
dans ves entreprises d'inlerèt
sentimental: of NH vous sers
donné, ces jours prochains, de
poutor de rares momeels d'iati-

de mile. Si vous vous
32 aux Hints, ce 10

iver sepertici i)

* tre part,
; TV men avec volre

août

 

    

  e front com
wove (es

fiancée) pour empêcher l'intru

sen de certaines commères
deseeuvrees. N'atlez pas bacler
les rénovations de voire iate

| rieur.

—

 
BALANCE

ES Les personnes aoes seur le
signe de la Balance trouverent
eatin do quel faire contrepeids
a ce pa ri plein dis
compréhension de 14 part d'une
personne particulierement diffi
cullueuse: vous ferez la con
naissance prometteuse d°

sonne ‘dy sane oppo!
conselt

   

 

Un
lacher de rencontrer

col ami qui vous coanail ii
bien, car H aura l'heur de res
wiciter cher vous voire an

 

t
a
a
d
z
e

cienne lucidite par quelques
paroles on 0e saurait ples op

pertuset

Petite anse. -- Le’

SAGITTAIRE

La position de Vines aol
des plus laverables, coîte se-
maine, pour les porignnes qui
sont ness sous le signe de
Sagittaire. vous aurez l'occasion

 

de de parier la majeurs partie de
»2 wire lemps on compagnie de

nov Jens avec qui vous aver beau.
-
n

doc

 

wear besoin d'une affection
we.

it C'essayer de ter
cor ‘ours naturel des choses:
palisnter, loui vieai à poiai à

qui soit aitendre Plusieurs Ver

seau. cette sea ne, s0ronl Le
cible proferos d'ou tiers qui

VERSEAU

   

 

> prend plaisir à semer le tits
fa sie Si vous organisez ma party
pa ih

verve vous pouver vous attendee 4
passes Get beurss très agres
Des ef à vous amuser. Si vous
vous on dense: le peine. le
merst ve vatlansers pas

  

de

20

weed

~
»
mai

 

n
fuller

 

VOTRE HOROSCOPE

du
3
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ov
n

ov

s
r
f
s
e
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TAUREAU

Ces prochains jours, vous
veus jentirez oa pleine forme
et seras pétillant d'assurence.
Yes proches eal grande con
fiance on vous, et les circons
tances vous pormoitren] ample
ment de loire le nécessaire
pour conselider use relation
Qui vous tient beaucoup à
coeur. Mercredi ol jeudi, das-
pers de chicènes de famille;
mais vous Be lerogrelterer pas

+ vous acceptez de donner daes
le compromis, Malencenirouses
insomaies causées par la lea:
sien nerveuse.

   

CANCER

 

relations de sentiment, mais
rlant que cola
sq assiettes

user de palionce

ot oui s'arrongera avec le
temps. Les astres sent promel-
tours quant à vous, ol vous

choque jour, se pre
progrès dans ce qui

mi à coeur. Attention
aux gens que vous renceulret,
car parmi les bons amis se
Hrouveni des gens qu'il est pré-
férable d'éviter.

   

  

VIERGE

M se produira plusieurs ches-
goments d'importance, cette se-
maine, dans voire vie, el la
perioans avec laquelle vous

tilier le parfait amour Jus-
alors n'aura pas nécessaire-

meal loule Ja compréhention
voulee pour ètre à |

iluation. H

 

Quelques indispositions

shvsiques que veus aurer lea
dance 2 trouver graves

 
SCORPION

Yolre vie sentimentale prex-
dra wn Sen Seurmant, mais la
présence de certaines parse  

   

 

  
meilleur

mercredi ef Jeudi
voire lrascibilite, ves proches

 

vous èle:
que par
vous fumer, of uae franche de-
cision de cessor de boire vous

 

serait avontageute.

CAPRICORNE

Be la plus Voile gaiete au
cafard, vous vous laisserer bal

 

d'une personne de l'auire sexe
Les femmes célibalaires devront
se munir de fout leur appareil
de reustonce, car elles vont
rencenirer des gars à -

seins ‘pas catholiques”. Les
Capricorne vont être sujets au
maux d'estomac s'ils s'enervent
pour des riens

  

POISSONS

H vous avec le chance de
rencentrer la portèmne qui est
l'ame de voire vio, cette se-
maine, ue nouvel element tole
Mira dons vey relations qui les
rendra plus durables. Bien
Qu'amitie et bonne comprokee-
Won de le part de ver proaches
El vous retrouverez pas mal,

Jupiter. cette sncionns
cealiance on vous Meme a!
cette aviutence qui t'en al
laveni 3 offriteni. La manie que
vous aver de disperser partout
voire active va vous rendre
cervest,
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  ELPHÈGE
EL Pvla

 

    
 

Directives du

grand patron! ...

     
 

    

  
  

  

 

des ordinateurs

Mais PERSONNEne ora} ky E50

congédié, car vous aurez

feront tout le    ; , Mes amis, en vertu
Je paris gue c'est pour 5

= 4

|

de notre programmenous amen | " P
d'automatisation ... teavail

{ AM. chacun un ordinateur !

  

 

 

 
 

Elphège, ie vous Ek ) il

assigne le modèle - Ousqu'on livre To vais vous

XM600; apprenez cl'affaire-là ? | " indiquer 1

à le connaître | y

Elphège, tu vas In

pouvoir prendre Fy

 

 

 
 

  

      
Pour que ça

FONCTIONNE, il faut que je
l'amis la BRANCHE!

Explique toi

  

   

9,000 inscriptions,
12,000 chéques de paye,
4,000 factures en 3 minutes,
le tout fait simultanément.
Mais ça ne
MARCHE PAS
sans moi |

  
    

donc. C’est

ténébreux !
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“ MONSIEUR
 

| SAINT-GALLON
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[rs— Je me demande si vous ne seriez

 
    
  

      

[=
rParlez-moi

pas d'un vendeur
de hof-dogs
sarcastique !

  Je n'ai pas vendu un seul de mes tableaux depuis
des mois! Si ça continue, je vais crever!     

   

 

     

 

—— {

A    
 

   

   Mon estomac crie famine ;

j'ai même dévoré mes natures
mortes !

Gen 54

eZ

   
   

  

   
3

        
 

Morneau ! Pouvez-vous
venir à mon bureau, mon
vieux ? J'ai du fravail

[De grace | De grace !
Que ce soit du

 

 

    

 

 

 

   

      
 

 

juin, les affaires oni augmenté de
8 pour cent... juillet, baisse

de 2 pour cent... el en
août …

Youpi ! J'ai
enfin un contrat !

Q

(6

E comment,
Sainl-Gallon !

Tout de

GRAPHIQUE DES VENTES

 
 

 



  LE PSTIT JOURNAL, SEMAINE OÙ € MAI 1966

Pee

WAYNE

BORING

F Plusieurs contre
us ! Ça, ça

 

 

 

Quand j'étais super-puissant, j'hésitais parfois à me battre  
     me plaît ! { contre les hommes. Mais maintenant que j'ai perdu tous ces
pe pouvoirs, le complexe de culpabilité a complètement

i e disparu lui aussi!
x

2
5):

°, y y

 

 

 

  Protitons-en pendant

qu'il a le dos tourné...
Emprisonnez ce démon dans le
cimetière des monstres anciens !

+     
  

 

 

Le Surhomme reprend finalement connaissance .. . quel décor ! On se croirait à Holly-   

  
  =

Psut ! Etranger | C'est un Je comprends,

cimetière où les derniers survivants Jaymarr.{/ wood pendant le lournage d'un film d'horreurs *

. ; Une légende
d'une race viennent mourir .. -! = Qu'est-ce que c'est ça >...

;

  

Terre raconte que les
g éléphants se rendent aussi

dans de tels cimetières
quand ils sentent approcher

l'heure de leur mort.

  
 

   

 

 

      

 

 

Te voilà, démon ! Puur te Ni ; ... tu seras exéculé une seule § ne. Sans mes super-pouvuirs. je suis presque
> eule journée. Et ais-je bie ..

veror quand tout te sable aura Vaud que fe rave toiM CEutdadidTon”
entrater © t trues avant l'heure ) Atlantique avec une tasse de thé...
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Pour sbienir les patrons
HAUTE COUTURE du “Petit
Journal”, envoyez $1.00 (taxe
comprise) en argent eu bon de

peste (pas de timbres), mentien-
nant lisiblement vos nom, adres-

OU, PREFERE:

HAUTE COUTURE,

LE PETIT JOURNAL,

 

se, taille, ainsi que le numére Suite 1020,

du patron désiré. Adressez le 5460, avenue Royalmount,

tout à : Montréal ©

| 35K — Vous ovez sans doule remarqué vous-même. à Muinies re

celte robe-manteau esi très fournie, à l'exception d'un panne:
| croise sur la jupe. Ce panneau et un double boutonnage col
! touche chemisier à ce ravissant modele, à taille guépée il
! 16-16-20. La taille 12 requierl 3% verges de tinsu de 45

 

  

 

prises, combien le col enveloppant est flatteur au visage. La jupe de
au plat qui
nférent une
Jos: 12-14

de largeur.

 

 

367K — Vous serez
charmée par ce tres bel
ensemble la jupe est

drole, le corsage decor
pé et la petite veste est
garnie de trois gros bou-
tons. Tailles: 42-14 - 16-
18-20. La tlle 12 re-
quiert 474 verres de trs
su de 457 de larvenr,

 

  

       

335K
   

 

  

 

  
   

 

  

 

 

38K — Hobe roman
bique d'inspiration pari
srenne: l'epaule à un job
drapé qui se repete La
Jope est etre et ki

tattle est soutis par
une large cemture Tal

les; 32-14 16-18-20
40-42-44. La taie 12
sequiert 32 verges de
Ussa de 45” de largeur

  

 
 

  

    

  

 

  
@5eHeCchogfts FoQUIRE MAGANE

| Une fouche de jaune avivera

l'effet du bleu et du vert
Le golf fait de plus en plus sentir son influence

dans le domaine de la mode, surtoul en ce qui
concerne les chandails, cardigans ou pullovers,
et marque de la couleur ‘ grass” toutes les
pièces de la garde-robe masculine.

Le jaune se fait aussi valoir et il donne plus
de vie aux teintes bleu-vert dans les rayures, les
plaids of les bordures de foules sortes.

Plus large et plus rayée que jamais, la cein-
ture sport se présente dans un plus grand chon
de styles. Parce qu'on vise toujours au pratique.
les vêtements de tissus qui n'exigent pas de re-
passage se font une place loujours plus grande.
tant dans lu garde-robe masculine que dans Ja

rde robe féminine. !l en est ainsi du pli perma
nent qu'on trouve dans les pantalons et les che
mises de sport

  

 

   

) >,

( n fora dheureux mariages

de plaid el lo lisses unis
 La garde robe printontére est pl sous Le

signe de la couleur La reme en est certaine
ment velte nouvelle venue, la teinte ‘blue grass
Lrèe du vert du parcours de juil Seuls où mêles
a des degrés divers, le bleu et le vert tiendront
la vedette cet été aussi

es plaids de couleurs puissantes, nes Char
monsseront aux teintes mes Amst, le short de
plaid sera assorli à la chemise unie dans un des
lons atténués du plind le méme lisse voyant
se retrouvera dans lex vesions sport, on les

roits et sans
+7 portez” of

 

  

 

portera te des pantalons unis
pli. Choisissez les dans un tissu
dans les tons mats ss populaires

Dans quelque piece de vêtement que ve <oit,
vous relrmuverez ces lernles de bien et de vert
duns des harmonisations et des mélunves varies

  

Cher monsieur S. hooffler

Q Pour mon atmiversaire, mon epraise mu
offert des souliers de siyle mocassins Hs à 508
tent parfistement à mon pied man nt ornés
d'un genre de houppe en cure, el j'heste à des
porter pour le bureau. Ma femme pretend que
Ju tort Vite, venez sauver notre muse“

  
  

 

KR. — Détendez-vous et portez-les sans crainte ! Il est vrai qu'à
l'origine les mocassins n'étaient conçus que pour le sport. Leur

 

popul.
te monde des affaires.

lé a crû et ils sent devenus acceptables et acceptés dans

 

    Desjours heureux
sans

Pour retrouver in joie de vivre,
prenez la nouvelle pilule Ex-Lux
contre le constipation, Elle exerce
son action douce du jour au lende-
main. Farile à prendre, elle con-
tientun ingrédient médicamenteux
teremnu. Chaque pilule ent enve-
loppée dans du cellophane. Gardez-
en sous la main.
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“Je ne puis me faire d'amis. .

Vous y arriverez si

vous êtes vous-même
* Je suis une jeune f

  

Quand je

d'abord (rés intéresssot

dire, puisqu'e

quelques re

reno

  

  

tres le ©

 

tellement expansif  

 

  
    

 

cou presque

iné quelqu'un de sug
voir me pertes Liss

te. Nous for

  

monter

ne lout de mime un  

 

bon cou
aun

  

jeune, je

C'était «

 

  

      

T Hw paver

pracluée
cour

 

acquis dde

i 1 lenvail.

  

toujours ve

fond je un

  

 

refuse

Venus

m'ont

passer   hes

/ Je viens mendier un mot
d'encourugement Je suis ma-
rice dej Zi ans avec le meil-
leur mari du monde. 11 fait des
heures supplémentaires, afin
de me procurer lex médica-
ments dont j'ai besoin Jamais
un mot de reproches el d'im-
patience J'ai 2 enfants: un
fils de 20 ans el une fille de
té ans. Tous les deux poursui-
vent encore leurs études, De-
puix la naissance de ma fille,
Jai toujours été malade. Ce
que nous avuns dépensé en
médecins, hapitaux el médica.
ments! Une  petile fortune
Ayant subi 7 operations en 7
ans, inutile de vous dire que
de n'ai plus les forces que
J'avais Je remontais toujours
vite la côte, comme on dit.
au grand étonnement des spé
cialistes. Mais voici que mon
courage semble vouloir me
laisser. Pourtant, il m'en faut
énormément pour supporter ce
qui m'altend et sourire jusqu'à
la fin Je m'uper que mon
caractère change Voici que ma
fille sort avec un étudiant de
19 ans, un trés bon garçon
d'une excetiente famille. Mais
Je le trouve mail éduqué. ll
vient voir notre fille le mardi
où le mercredi soir. Le samedi.
il arrive le soir. vers 6 heures
et quart, et le dimanche. après
la messe de midi IE passe le
reste de la journée ici, soupe
avec nous et ne trouve plus
l'heure de partie. Pourtant, il
demeure à deux rues de chez
nous. Je suis par conséquent
obligée de veiller. Je trouve
qu'il devrait partic vers 10 heu

res et denne, ce serait raison

  

    

me de vingthuit ans,
mére de deux enfants âgés de 3 et de Z ans.

Je n'ai jamais pu me faire d'amis, de vrais
tre des gens, c'est

il y a beaucoup à
ne les connaît pas, Mais après

plexe reprend et je
me demande ce que je vais bien leur dire
pour me rendre agréable. Mon mari n'est pas

f1 parlera volontiers de
i<er, mais disloguee vrai-
en el cupuble. 11 écoute

donnera son opinion

aussi. Bref, j'aurois

 

us nous aimons bi
r Mais ce qui m'attriste, ce

sont les rappocts extérieurs. Quand j'étais
” voulais pus ressembler à ma mère.

1ère, Une mère

nous teaitait en bébés quand nous étions €
fants, en vrfuuts quand nous étions des adolos-
vents... #1 en adolescents quand nous {ames
devenun adultes, Papa n'a toujours été qu’une

uette, Il n'uvait pas d'a
. puis j'ai travaillé jusqu

rours de puéri-
xhuit mois plus

wances et

Muis voi
u mes parents qu'au
hante et, même s'ils

je suis retournée

mes parents,

  

z

 

dha, je re

vouée à Ur

foyer, j'é
fants.
mais, M

autres; 1

peus expir

 

mon

, pour pou- «ui |

1 non rester

cac il — En

  

poule qui
  

Enfi
  

d'un groupe.

  

télécisson et

nable. Mais on dit que ce n'est
plus comme il y a 20 ans, que
je suis vieux jeu et trop
sévère. Trouvez-vous que c'est
raisonnable ? Jamais il ne nous
demande si mous avons une
sortie à faire. Le samedi soir,
mon mari va veiller chez ses
parents. Moi, je reste à la
maison pour les surveiller. De
plus, lorsque nous regardons
la télévision, s'il arrive que te
programme ne l'intéresse pas.
il se lève et change de canal
sans nous demander notre avis
Mon fils n'agit pas de cette
façon Je ne puis discuter avec  
ma fille, elle me dit d'aller me

oubliant de faire ma vie pessonnedie.
tete tout : de ne pas m'être dé
uvement quelconque, de n'avoir

 

pas appris à danser, de
comme les gens de n
nant de reprendie le temps perdu, J'aime mou

  
    
  
  

qu

= enfants. ra

dire des choves agréables, vous
feain”, Soyez vans-méme, sans chercher à être

ou agréable ou bite. Forme:

en lisant et n'avez par peur de donner franche:
ment votre opernsen, Intéressez-vous aux autres,

sachez écouter et vous verrez que vous sere:

apprécice. Hv a tant d'associations : chambre

de commerce, association parents-maîtres, loi-

sirs de paroisse, groupements politiques ou

autres, qu'il n'y a qu'à vouloir pour faire partie
Quant au dialogue aver votre

mari, n'ayez vrainte de l'amarcer vous-même

en commençant par ce qui l'intéresse. Lisez

j'ai les mêmes hores et discutez-en après, demandez-

tui ce qu'd pense des opinions émises à lu

à la
journal. C'est avt que, petit à petit, id appren-
dra à dialoguer.

Aujour-

 

‘avoir pas su vivre
1 âge. J'essaie mainte-

 

1x que je peux mes en-
. C'est ma vie, désor-

uniquer avec les

 

  

  

pprendre à vivre comme
ihre. Jo veux le mieux pour

. au fond, je ne

 

  

 

Is

IA MANN DE SCAM

voulant à tout prix être agréabie,

“manquez le

votre jugement

radio, Discutez même le

coucher. Donc je viens à bout
de nerfs et, ne pouvant diulo-
guer. je pleure. Pourtant je
fais plus que mon possible pour
réagir autrement, mais c’est
plus fort que moi. J'ai demandé
à mon fils de parler à ce ca-
marade, mais il ne veut pas.
Mon mari n'ose réagir, de peur
que notre lille n’aille le rencon-
trer ailleurs. Vous qui êtes une
maman, quel conseit me don-
neriez-vous ? Il ne me reste
que peu de temps à vivre, car
le mai dunt je suis atteinte ne
pardonne pas, vous compre-
ner le cancer. Je sais que
vous ne pouvez rien pour moi.

 

 

 

  

      

   

   

  

EVITEZ CE

HANDICAP

SOCIAL

Dolorolores
Klectrohsyeste diplomas

6847, rue ST-HUBERT, Montreal

 

—ÉLECTROLYSE
ot ONDES-COURTES

POILS
SUPERFLUS
Laissez-nous les
enlever de la FIGURE
BRAS et JAMBES.

® SUREMENT
® DEFINITIVEMENT

® SCIENTIFIQUEMENT

PAR

tations gratuites  
anscartier

— CR.7-9615  

Mais me donnerez-vous un
conseil pour vivre en paix le
peu de temps qui me reste *
Je veux rendre les miens heu-
reux malgré toul et je voudrais
tant qu’ils gardent un bon sou-
venir de moi, lorsque je ne
serai plus de ce monde. Il me
semble que je n'en demande
pas tant à la vie. mes jours
étant comptés. Pourtant si mes
enfants savaient combien je les
aime et désire leur bien’
J'espère que lout entrera
dans l'ordre uvant que je fer-
me les yeux pour toujours
Ainsi finiront mes souffrances
dans cetle vie. Tout de même
j'aurat eu le bonheur de con-
naître l'être le plus merveil-
leux, mon mari, et mes enfants
qui auront été pour moi durant
ce long calvaire ma plus grande
récompense. J'aurai passé dans
la vie comme . ..

UNE ETOILE FILANTE
— Votre lettre m'a teuchée,

émue. Quel courage vou
Et comme vous mé
qu'on vous adoucisse le
Je pense que votre mari devr.

dire la vérité sur votre maladie
à vos enfants et leur deman-
der leur collaboration. Ils ne la
refuseraient pes, j'en suis
certaine. Quant à l'ami de
votre fille, je crois que s'il
savait lui aussi la vé il
s'arrangerait pour partie plus
tôt ou pour sortir davantage
Parlez à votre mari qui, dou
cement, calmement, fera com

prendre à cette jeunesse qu'ils
doivent vous ménager, vous
dorloter même. COURAGE!

* Jui 16 ans. Mon pète +!
ma mêre se sont séparés il »
a quatre ans. Je demeure aver
ma mère. Voici mon problème
Ma mère est très nerveuse el
elle crie sans cesse. Lorsqu'elle
me purle, c'est pour me
que je suis une imbecile.
“sans-dessein”, une folle ou
une téle écervelée. Quand J'es
ssie de dialoguer avec elle. de
lui faire part de mes propels
d'avenir où encore de lui par
ler de certaines choses qui me
tourmentent et si je ne suis pas
de son avis, elle me frappe ou
me tire les cheveux en disant
“Tu vas voir ma petite courail
leuse, comme je vais t'entre
prendre !” Quand j'invite des
amies à la maison, ma mère
trouve toujours des remarques
à passer. EHe ne le leur envoi
pas dire si elles ont le mathew
d'être mal habillées où ml
peignées Elle dit qu'une teil:
a l'air assez facile, qu'une au

PO)
Ne devenez maman
que si vous le désirez
Des rentaines de mililers de femmes
vivent aujourd'hui guidées par le
cD Inéte‘rtor qui indique chaque

je façon exncte et sûre,
les aera Jours ou
une conception est poasibie
En une fraction de seconde, ces
leurs spparstasent dans la Fenetre

pparetl
= CD Indicator est aujourd hal
Une nécessité pour toute femme
Dans le monde cutier les médecine
le recommandent *
- om mm Em oem — m=

BON
Veuillez m'envoyer. poux pit discret,
votre brochure gratuite
renfermant ce que cliaque homme
et chaque femme dutvent savoir
aujanerd hut
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Nom

Adresse

Envayez le bon à

C.D. INDICATOR CO.
8.P, 1273 Place d'Armes

   

tre doit passer son temps à se
faire loucher par les garçons.
Ce qui me fiche, c'est que tout
cela est faux. J'ai essayé de lui
expliquer qu’il ne fallait pas se
fier aux apparences. Il faut di-
re qu'elle a le sens de la criti-
que trés développé. Aucune de
mes amies ne l'apprécie. Au
commencement lorsque quel-
qu'un me parlait en mal de ma
mère, j'essayais toujours de la
défendre, Mais plus je vieillis,
plus elle empire. Je commence
à comprendre pourquoi mon pè-
re a quitté la maison. Comment
voulez-vous vivre avec une fem-
me qui crie à longueur de jour-
née et qui, en plus. repousse
son mars chaque fois qu’il veut
l'embrasser ? Aujourd'hui, mon
père a trouvé mieux. Une fem-
me capable de le comprendre,
de l'aimer, voilà ce qu’il cher-
vhait. Autour de moi je vois

sieurs ménages brisés. Or.
malgré tout ça. je garde le fer-
me espoir qu'un jour je pour-
rai fonder un foyer et être heu-
reuse avec mon mari el mes

tsuite à la page suivante)
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Le Lait de Magnesia
PHILLIPS”
ten me

est un

laxatif
pour TOUTE LA FAMILLE

Dés La pur. tarda safancs. pradant les anaes
“ia vre à adulle el méme apeos l'âge de la
tetraste constipation est patio we
Wome C en Leas Tonarn
du | 011 de Magoaie PRD. vous la maim, af
be Phillip’ est un Tas otf que toute le famalla
peut employer

En eilet, io 1ado Yagn ae Phillips’ oot
ronssdéré bain pout le, entusls même les
bébés On le pteu rit vient au-ss sue lututes
Mamans, aun per rues dite, wus apts,

Phaip.ot otfuace,
wae prt Hee
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LA SCENE DU BALCON -. On n'a pas
necessairement un coeur de glace parce
Qu'en est un ours pelaire ! Hans que voici
en sait quelque chose. Sa Juliette, c'est
Melge, du Zee de Dudiey, en Angleterre et
co quelle lui en couse des battements de

coeur t

  

Le refuge sentimental — suite
«Suite de la page précédente)

enfants. Avoir tout le bonheur
dont j'ai manqué durant mon
adolescence. Je passe des soi-
rèes à pleurer. On dirait que
ma mère est heureuse de me
voir pleurer. Quand elle passe
près de moi, elle se met à rire
et me dit : ‘Si tu peux pleurer
assez, Je vais être assez con-
tente.” À plusieurs reprises j'ai
essayé de dialoguer avec elle,
mais ce fut peine perdue. Car
elle est butée, elle ne veut rien
savoir. Ce soir, je suis plus dé-
couragée que jamais.

A LA RECHERCHE

DU BONHEUR
— 11 est certain que votre mè-

re a de graves défauts, mais il
faut r de la comprendre,
sav pourquoi elle crie, peur-
quoi elle est aigrie. Il est fort
probable que votre mère a été,
comme vous, une jeune fille

pleine d'espoir et que la vie à
déçue. Je suis certaine qu'en
cherchant bien veus pouvez à
river à vous en fai
Votre mère vous

  

    

elle vous aime trop. Mais elle
vous aime et je suis sûre, fout
à fait sûre, qu'elle cache sous
une carapace de dureté une
me sensible parce que blessée.

 

amie. Ells # probablement plus
besoin de votre affection que |
vous de se tendresse. Seyez in-|
dulgente, à sa place vous se-
riez peut-être pir:

 

# Je suis une maman découra- |
gée. Ma fille de 19 ans est jeune :
de caractère pour certaines cho-
ses et xérieuse pour d'aulres.
C'est une (rès bonne fille, Elle
aime bien les enfants, mais elle
a peur d'en avoir. On dicait !
qu'elle ne semble pus pouvoir,
amer un garçon et ne veul pas
se marier. Je ne peux rien Jui’
expliquer sur fes mystères de
la vie, Elle ne me questionne
jamais, ne me raconte jumais
rien. Elle a un ami très gentil
of {trés distingué, en plus d'être
beau garçon. Lui,il l'aime beau-
coup et peut faire n'importe
quoi pour elle, et elle le sait
bien. Si je lui en parle, elle se
fâche et dit qu'elle ne l'aime
pas. Elle se montre indifférente
envers lui. Elle à toujours dit :
qu'elle ne se marierait pus jeu.
ne et, lui, au contraire, il ne,
veut pas se marier à 30 ans. |
Je ne suis pas si c'est son |

orgueil ou si elle ne l'aime
vraiment On dirait qu'elle
veut pas admettre qu'elle

peut être amoureuse.
INCOMPRISE

— Mais veus ne veyez pas,
Madame, que votre fille est!
jalouse de l'affection que veus
porte sen ami, jalousie norme-
le, naturelle. Elle est blessée
parce qu'il se confie à =

  

  

 

 

 

 

plutôt qu'à elle; parce qu'il
vient vous and elle n’est
pas là. Je suis persuadée que |
vous aimez ce garçen comme

un fils sans plus, mais elle se
sent en infériorité et c'est ce
qui la rend agressive et mal-
heureuse. Voulez-vous ne plus
vous mêler des amours de votre
fille ? Laissez-Ia guider sa vie
sentimentale à sen goût et ne
lui parlez plus de ce garçen.
Une benne explication serait
nécessaire, mais mettez des
gants blancs. Dans ce trisngle
el! la perdante.

J'ai 29 ans. j€ suis mariée
depans 8 ans et jai deux en
fants. 2 garçons que Jaime de
tout mon coeur. Je pleure
presque toujours. et ça ne peut

sontinuer ainsi car je vais de-
venir folle, croyez-vous. Mada-
me Mon mari, lui. ne prend
aucune responsabilité. il me
met tout sur le dos. I} me don
ne sa paye. je m'arrange avec
le budget et je fais un peu
d'éconamien, tout lui est égal
de auix obligée de toujours lui
dire quoi faire. il ne voit rien
1 faut toujours que je be chi
cane, sinon ça ne marche pas
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Cependant il n'aime pas que
je le dispute. ("est un bon gar-
con, il est très travailleur, sauf
à la maison. 11 ne boit pas,
ne sort jamais, me traile très
bien. mais je suis à bout de
nerfs d'être la mère de trois
enfants. Fn amour, c'est un
#ros zéro, mais je ne lui laisse
pas voir, il ne se soucie de rin.
Quand je pleure. ça ne lui Fait
ni chaud ni froid. ll dt qu’il
m'aime, ais j'en doute. De
mon côté, il n'a rien à me re
procher. sauf que je suis tris
nerveuse. Je lui ai propusé de
m'en aller chez ma mère avec
les deux petits, où je me repo-
serais un peu, qu'en dites-vous?
H faut trouver une solution, car
moi je ne sais pus ce que je
vais devenir. Je suis toujours
à la maison. il ne m'offre ja-
mais une sortie; il préfère me

«Suite à la page 31°
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Pourquoi pas?
Uneferme à réadun voyage

spatial. D autres fa suviont
inévital lement.

Pourquoi pas?
A vrai dire les, femmes dy monde

entier Ont relégué les vieux
handicape, que les retenatent.

Une ferme ne désire peut être

pas être traitée comme légale

de l'Homme caprès, tout, vo peu
de galanterie est agréstle) mars

elle veut avoir les mêmes chances,

Nous avons vu ‘accroître cetle

tendance durant une période
de trente ans, el hous avons

aidé le. fermes, «de façon
précise, À gagner pleine
liberté. Des trultions de fermn.

ont utilisé des milliards de
tampons farax,

Pourquoi pas?
Cest prit Être jour vou, te
moment de ler. ‘uvre rlans celle

marche ver, La pleine it erté LL,

Ja pleine liberté que vous
procurent les larcigons Tatnpax,

Alors “ayeé les biensenues,,

Vous élen en tone ot nomi rece
compagnie

TAMPAX.
PROTECTION HYGIÉNIQUE INTERNE
SMARQUE DÉPAÎE LP (AMADIAN TAMPAA
CORPORATION LTU . BARRE, GNTARID.
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Madame,
Par l'entremise de votre agence, je désire

faire la connaissance d'un jeune homme capa-
ble d'un gard amour. Je le vois, âgé de 24 à 29
ans, de taille moyenne, cheveux noirs el yeur
noirs de préférence. Catholique pratiquant,
wobre, travailleur, honnête et propre, d'une
instruction moyenne. Quel que soit son métier,
mam sachant [aire un seul choix parmi loutes
elles qu'il pourra côtoyer, il devra aimer la
vie de famille ainsi que les enfants, aimer
aussi les sports, la vie au grand air, enfin lout
ce qui peuf correspondre à mes guûts. Je sais
que parmi vos lecteurs se trouve le compagnon
de ve idéal que je cherche. Quant à ma petite
personne, elle est trés simple. 24 printemps,
SE, 100 fivres, cheveux bruns et yeux bruns.
Je suis Canadienne française, catholique prati
quante, de nature ansez gaie, mais sérieuse
à l'occasion, propre, distinguée, sincère et trés
affectueuse J'adore la lecture, le cinéma, la
musique populuire, classique et semi-classique
J'aume tenir une maison propre et l'an me dit
assez bonne cuisinière. [a vie ne m'ayant
apporté que déceptions el chagrins du côté
sentimental. mon coeur est plein et débordant
d'amour ancère à offrir à celui qui serait
inléressé à venir le cueillir. Un amour pour
fonder un foyer heureur où régnera avant tout
l'amour de Dieu, de mon époux el de mes
enfants. Le compaynon que je cherche devra
habiter de préférence les régions environnantes

au nord de Montréal

Toi qui ax soif d'amour #l qui ds wn coeur
tout neuf à offrir: tor qui ea seul ol à que la
solitude prose, a: lu désires partager la ue et
fonder un foyer heureur avec celle qui saura te
danrer l'amour que tu attends, n'hésite pas un
tentant de plus. Mon coeur s'ouvre à tor. Réponse
promise à faux ceux qui m'enverront une mis

spé Hane photo de toi serait appréciée

ESPOIR DE DEMAIN

++...

Chère Madame,

Je xs veuf depuis quelques mos, el ge sues
désemparé depuis la mart de mon épouse qui
ne demandait qu'à vivre maux qu'un cancer

genéralisé a emportée en 3 ans, J'aimeraux
me gervtr de votre agence afin d'enirer en
cantact avec n «etree qua voudrait devenir
la compagne bals et combler le grand vide

qui eriste présen ent dans mas ve, Je frise la
canquantame, je aux grand. j'ai les cheveur
notes, lempes grises, your bruns; J'ai deux

garcons hem 8 nl dé hewrewr, je
voudraes poor conftnuer de l'être car on ne
doit pas vwre avec la mort Fervent catholique.
pe ne bois pas. ne fume pas. por conire, lrés

sequble of affectucur, bonne éducation, avec
struction classique el techmque. J'aime la
benne carsne Qua n'étant pas riche, J'as

une situation enviable Je ne suis pas de nature
prlouse ou rancunière, de plus je conmdére la
f comme maitresse de son foyer et de
son er, mon pas fyran mars arlisan d'une
me apréable. En honne santé, aimant rire, ma
future compagne devra posséder une certame
matruction, dire distingude, dgée de 39 à 40 ans,
veuve ou célibataire, mature  compréhenzive,
domes VAT environ, pesanteur (30 bores Aumant
la musique, lex sports, la promenade en auto,
propre de sa pervonne En retour, elle aura
mon fjechion «t ma cooperation.

ESPERANT BFAUCOUS
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Mudagme,

Je viens poser ma candidature avec espe
de rencontrer un monsieur que mon humble
personne pourrait intéresser. Une brève descrip
lion de mor vous ftrera sur le choix du monsenr
à rencontrer le cas échéant Je suts céliba-
tatre, Aude de H ana ‘on m'en donne fost au
plus 301, necrélaire médicale pour un spécealeste
à Muntréal depuis plus de sept ans J'ai les che.
veur blond foncé, les yeur bleus ‘’anémiques”,
He meaure $ 37 environ et pe fous osciller la ba-
lance à 150 livres près. Je demeure à Montréal
depres Juin 1958 Mon prenser emploi à été xe
crétuire en biologie à l'Univeraté de Montréal
Mes gaûix sont bien simples j'aime les pro
grammes insteuclifa et parfois récréatifs A la
téléviatun. da lecture intéressante, la musique
classique et semclassique, les mots cr «la
marche comme détente, les soirées fo rales,
enfin tout ce qui est beau et attire mon atienism
et mon intérêt personnel. Sa je fais le bilan de
ma bre passée, je n'as absolument rien à me
reprocher. tirâce à Pren, j'ai encore ma mére,
deur soeurs sont relujteusex enseiynantes, deur
frères mariés avec chacun deux enfanis que
f'adure, une œueur vi un frère célibataires Ces
détads serunt suffisants, je le croix, pour firer
wn chor dans l'élection d'un monsieur mliéressé

‘

    

af
Uatinontal( on

à rencontrer une célibataire répondant à sen
poûix. Maintenant, je dois vous mentionner quel
genre d'homme m'intéresserait : célibataire ou
veuf ‘avec ou suns enfant), âgé de 40 à 55 ans,
distingué, sobre, honnête, catholique, parlant le
français, Canadien français de préférence, de-
meurant à Montréal ou dans la banlieue, sérieur,
mstruction moyenne au moins. Poids et grandeur

sont sans importance si l'intéressé est normal
physiquement et mentalement et qu'il n'y a pas
d'hérédité famitiale. D'après cette mention de
l'individu “‘inconnu’’, je ne doute pas que vous
êtes firée sur ce que je désire chez un homme
Peut-être suis-je démodée ... mais je dois ajou-
ter que je ne fume pas. Et les boissons enivran-
tea n'entrent pas dans le cadre de mes breuva-
wes. la rencontre d'un ex-religieux serait ma
préférence puisque ces personnes possèdent une
furmation qu'on n'a pas dans le civil, ont sûre-
ment des principes, etc. D'iu là, je demeure in-
téresuée à votre agence.

EsM

céénatoadésa

Madame,
Je voudrais avoir un correspondant de 17 à 50

nx, nssez grand, célibalaire ou veuf sans enfant,
catholique, honnête, sobre, propre el affectueux
Cela dans un but sérieur. Agée de 44 ans, je suis
célibataire, cheveux blonds, yeur bruns, taille
mener, 5°27, poids 102 livres. Je suis de caractère
jeune, au coeur afferlueux, sincère. honnête, pro-
pre et ratholique. J'aime le plaisir et tout ce que
ent hanuète et beau, aurtout la musique el la tété-

vision. Voilà pourquoi je désire connaître quel-
qu'un qui saura me plaire, me comprendre et
surtout me désennuyer dans la peine comme dans
la jorr Je le voudrais dans Montréal spécialement
afin que l'on puisse se voir plus souvent, se con-
maitre plus aisément. Je peur recevotr à la mason
Vans qui voudra s'intéresser à mai, Une photo
serait appréciée, la mienne en retour

SUZON DE MONTREAL

respondants de "Agence sont priés
patients. Le grand nombre de lettres

que nous vons nous force à faire un tri
et à publi
assez de détails sur les goûts, la persennal
de leur auteur et le genre de personne q
ou elle détire rencontrer. Nous choisissons les
lettres d'au moins 200 mots, les mi:
courtes n'attirant guère l'attention. Seules, les
lettres de célibataires des deux sexes, âgés de
plus de 21 ans, of celles de veufs ou veuves
de moins de 50 ans, seront publiées.

Si votre lettre n'a été publiée au bout
de sept ou huit sem. rien ne vous empd-
che d'écrire de nouveau,

VEUILLEZ NOUS AVERTIR DE TOUT
CHANGEMENT D'ADRESSE

Quant aux réponses aux lettres publiées
dans cette page, elles doivent contenir un tim
bre et porter le pseudonyme exact du destina-

taire. Mada Bertrand fera parvenir elle-
è la personne de votre choix.

désire

  

   

     

    

   

  

st toujours la même:

AGENCE MATRIMONIALE DE
JANETTE BERTRANO
LE PETIT JOURNAL
MONTREAL 9?

JANETTE BERTRAND
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Madame,

Que voudrait une compagne pour finir ses eur
jours * Je suis veuve, sans enfant depuss bientôt
deux ans. J'étais su heureuse avec mon mari décé-
dé subitement ! Je m'ennuie au port où j'ai fact
faire une dépression nerveuse. Je n'en demande
pas tani & la vie, pourtant. Agée de #8 ans (on
m'en donne dix de moins!, assez grande. 5'S",
yar les your ef lea cheveur bruns. Je sais rendre
un fourr accueillant ef j'aime bien cuisiner. J'ai
meraix rencontrer un veuf dons la soirantaine.
capable de me faire vivre. Je crous être en mesu-
re de faire son bonheur. Je suis en bons termes
avec la fanuile de mon mari et la mienne mas
charun ent pris par ses obligations famihales. de
sorte que je suretranchée dans ma solitude
les heures où je pourrai visiter ne conviennent
pas au lemps dont ils disposent pour recevorr.
car je travaille de € heures à minuit. Sy quelqu'un
vont me rendre ma joe de vivre, qu'il m'écrive
et» lus en dirai plus long zur mot

ENCORE JEUNF

++++001-04-10008

Chere Madame,

Je m'en remote à votre courtier pour fates la
connaissance dune jolie fille que pourrait me ren
tre heureur, me comprendre et m asmer, Je ms
sn céfthataire Agé de 28 ane [a vie sana amor
me derroat de plus on plus difficile J'ai les peur

  

bleus, les cheveux brune, pe mesure 511", pèse
158 livres. Je suis catholique. sérieur et compré-
hensif. Si je ne suis pas marié. c'est que je pen-
sais bien plus au travail, aur affaires qu'au plus
important de la vie. On me dit jolé garçon. mais
d'autre part je suis très timide et cette timédsté
fait de moi un homme solitaire et sans amis, Mes
passe-lemps préférés sont la lecture, le cinéma, la
télévision, les balades en auto à la campagne. les
bains de soleil. J'aime les sports comme le ski, le
patin, les quilles, et j'aime aussi la musique or-
chestrale et populaire ainsi que toutes les bonnes
émissions de télévision. La jeune fille que je dési-
re rencontrer devra être gée de 21 à 27 ans, assez

grande, jolie, blonde ou brune, fille ou veuve cela
m'importe peu: mais elle devra être capable d'ai-
mer sincèrement el de partager à peu près les
mêmes loisirs que moi. Toi qui es actuellement
seule dans la vie, écris-moi car mon coeur l'est
ouvert et je me ferai un plaisir de répondre à
toutes les lettres sérieuxes que je receurat, Une
photo serait appréciée.

RAC

+++1-001065-1-130

Madame.
Ce message que je vous lance, camme une bou-

teslle qu'on yéite à la mer, (rouvera-t-il quelques
échos parmi les érudits de 25 à 35 ans ? Quels
sont les hommes que je préfère ? L'homme urit
et sociable, possédant une forte volonté. a mes
Dréférences. Il est sérieur au travail et gat ew
société. Je le vois patient et calme. Il aime la
nature, la vie au grand air, lex sports en général,
— Possibilité de dialoguer et de plaisanter entre
épour 20 p. cent — Acceptation du compagnon

mais ne dédaigne pas une soirée paisible à la
maison. [e mariage, qu'est-ce que j'en pense ?
Cette union. à mon avis, requiert les services d'un
fin gourmet et d'un cordon-bleu dont la recette
préférée serait la suivante : Amour, 50 p. cent —
Compréhension et confiance mutuelles. 20 p. cent

tel quel, 10 p. cent. Le tout. assaisonné de joyeux

cris d'enfants dans un logix propre et gai, me

semblerait équivaloir a 100 p. cent de bonheur

conjugal. Qui suis-je ? Une guindée dans son chd-

tau d'ivoire ? Ok non ! détrampez-vous bien vite.

Messieurs, car on me dit très sociable et gaie Au

physique, disons que mes 25 printemps ont accu-

mulé quelque 130 livres réparties sur un (otal

de 5%" et que, selon mon miroir, je ne suis pont

wn laideron. sans toutefois être nne “beauté fa-

taie”. Toi qui me lis. te découvres-tu quelques

affinités avec l'homme de mes réves ? Oui ? Eh

bien, it me ferait grand plaisir de faire plus am-

ple connaissance. Cordiale bienvenue !

MYNSATIS
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Madame.
Voud qu'il y @ maint-nont quatre ans que j'as

perdu mon mari dans un pénible accident d'auto

Depuis ce temps. je mène loute seule la barque

sur l'océan de la vie: j'ai pourtant deux pehts

matelots, mais ils sont encore trop jeunes pour

m'aider à fenir le gouvernail quand par moments
les vagues essayent de faire chavirer notre petit
hateau. Aprés lout, mes pelits malelots n'ont que
$ et 6 ans' En fin de semaine, je les comble de
mon amour maternel. Cependant il y a un autre

amour qui sommeille en moi. el j'atmerais telle-
ment combler quelqu'un de cet amour sentimental
et romanesque. Ce soir, mes pelits princes dor-

ment et. tout à coup . . . je me sens mu seule el un
peu mélancolique. Ce serait si beau, si ~omplet,
si en ce moment j'avais quelqu'un à côté de moi
pour partager le bonheur de chaque jour. J'ai 35
ans. je mesure 56” et la balance indique 116 li
vres, Je travaille comme comptable J'aime tout
re qui est beau et simple. j'aime la nature dans
chaque saison: j'aime la lecture el la belle mus-
que. Je ne max ni snob ni mondaine. mais J'aime
être bien habillée. sans eriravagance. J'aime
auxst avoir wne ceriaine airance: quoique je soie
bien sentimentale el romanesque: tl me semble
que de noe jours il esi très difficile de vivre d'a-
mour et d'eau fraiche .. Alors sé parfois par-

me vos lecteurs il y a quelqu'un qui cherche vne
compagne dans mon genre, il me ferait grande-
ment plaisir de correspondre avec lui en bons

copains pour commencer, et qui sait st le destin ne
nous rapprochera pas davantage. J'aimerais qu'il
ait au moins mon Âge ou même quelques années
de plus. Je préfère un intellectuel qui aime une
vie calme: un homme soigné et propre, et qui et
me les enfants. J'aimerais surtout qu'il pense un
peu comme mor, que chaque jour est quelque cho-
se de nouveau el qu'on éprouve la plus grande
pme en rendant heureur ceur qui trvvnt avec an

Je dots encore Giouler que je ne suts pas (‘ana
ltenne mais Relge, du pays de Jacques Bret
Toutefois j'aumne beaucoup le Canada. se demeure
dans une pente ville à quelques milles de Mont-
réal. Done 9 comme moe, cher mconne. vous a1
mez la solitmie à deur, écrivez-mon*

ANEMONE



   

Le refuge sentimental — suite
«Suite de la page 29:

“va aux vues. va ici,
maux toujours sans lui.

TANNEE A MORT

— Pas fannée, mais malade,
fatiguée, nerveuse ! Vous allez

ronsuiter un médecin qui lui
pariera à votre mar
santé revient, vos
serént et si votre mari com-
prend que certaines choses vous
énervent et qu'il les évite vous
recommencerez à être heureux!
Voyez un médecin, vous n'êtes
pas malheureuse mais fatiguée.

dire
va la:

   

2 J'ai 17 ans et 10 mois et
je termine ma 12e année. Mes
parents ne me permetient pas
de sortir; je vais danser à peu
près une fois par mois, et per-
sonne ne duit venir me recon-
duire après la veillée car st
quelqu'un vient j'en entends
parler . Ma mère nous sert
toujours ses mêmes histoires
comme je sais ce qui se passe
dans les salles. vous vous
énervez, vous devez faire autre
chose que danser, ete. Quand

nous revenons de danser nous
lui disons ce qui s'est passe et
elle nit un air qui sigrifie
“ye ne vous croix pas”; elle est

 

Ben Weider,
ND.

LJ cars © +

SEPTIEME LEÇON

maussade. Croyez-vous qu'à 18
ans je peux avoir un ami et
sortir pius d'une fois par mois *
elle s'imagine que nous pensons
seulement a “faire du mal”:
sortir seule avec un garçon.
pour elle, c'est très grave.
Nous ne détestons pas nes pa-
rents, ils nous donnent tout ce
que nous désirons, sauf le droit
de s'amuser comme les autres.
Pourquoi ® Nous en avons parlé
avec notre mère mais elle
nous o répondu : ‘’vous êtes
bien énervées. ça ne presse pas
tant. Dites-nous quoi faire. à
ma soœur et à moi, nous en
avons assez et nous ne passe-
rons pas les prochaines vacan-
ces comme l'an dernier, à pleu-
rer dans notre chambre.

JE SIGNE H. ST,

— Puisque votre mère deute
de la bonne tenue de la satle
de danse et de voire bonne te-
nue, inviter-la & vous y accom-

pagner. Je crois que si vous vi
présentez des garçons qui ac-
ceptent de veiller aussi à la
maison, elle sera plus compré-

hensive. I! est normal qu'une
fille de 18 ans soit fréquentée
par les garçons. J'ai l’impres-
sien que vous auriez plus de

... pour aider toute lo famille

à se maintenir toujours

EEAEE

Conseils de la semaine
Première leçon

Par cette leçon commence le second cours d'amélieration des

jambes et des hanches. À présent, vous mettrez de côté les feçons

précédentes pour repartir avec les deux exercices d'aujourd'hui.

Chaque semaine, vous aurez deux nouv
ajouterez a coux de ce cours, jusqu'à a

Je vous conseille de découper et conserver ces leçons, defair

ux exercices que vous
14 exercices en tout à

 

  

manière a posséder un cours complet à la fin de la parution de

ce programme, Faites vos mouvements lentement, avec applica- |

tion, ot terminer v
tiède.

 

EXERCICE | — Assise, comme indiqué dans vignette 1, jambes

tendues au sol. Maintenant, de vos deux pieds, serrez fortement

les deux livres à torre, puis fléchissez les jambes jusqu'à rappre-

cher les talons de la chaise. en inspirant; puis, revenez lentement

    
Fexercice suivant.

en position de départ en expirant à la fin du mouvement. Recom-

jusqu'à la fatigue. Après une minute de repos, passez à

EXERCICE 2 — Toujours assise, jambes fléchies et écartées,

comme dans la vignette, les deux livres contre le pied gauche.

Poussez les livres jusqu'au pied droit après avoir inspiré, puis

  
   deux
remarquable.

       

   

 

à la fin du mouvement. Ensuite, du pied droit, pousses

jusqu'au pied gauche dans les mêmes conditions. Ces
reices, correctement fai , vous procurerent un bientait

NOTE — Toute foctri

to déviteure de sie

former wr los moysne
. de cormger n'importe

quelle pare de 100

corps pout écrire dt

rectement à M Bon

Weider, sus toim du

“Perse Journal”

+ séance d'exercices par une bonne deuche ‘

|

permissions si veus receviez
des an.is chez vous. Est-ce que
ie me trempe ?

# Je trouve déplorable que
duns une société comme lu né-
tre on persiste encore à relé-
guer le role de la femme au
second rang. C'est vrai que par
les années passées la femme à
tenu une place absurdement
étroite et qu’un atavisme millé-
naire ne s'srvache pns si lacile-

ment. L'infériorité féminine fait
partie d'un élat d'esprit ridi-
eule, mais profondément ancré.

Ce qui est malsain dans celte
mentalité. c'est qu'on traite le
gurçon en être supérieur et la
file en étre inférieur. Alurs que
ce principe est Lolulement faux.
Aucun n'est responsable d'etre

homme ou femme, et par au
leurs Ja dignité est la meme
chez fout être human

L'injustice des i ites de
saloires. lu discrimination à

  

  

  
  
  

 

  

  
  

   

  
  

  
   

  

   

   

l'égard des sexes est une con-
séquence de cetle mentalité.
Nous avons encore peur d'ap-
prendre aux filles à ête indé
pendantes et on tremble à l'idée
leur donner des responsabilités
égales à celles des garçons. Je
«rois que la veritable raison est
que les hommes craignent de
se faire concurrencer en des
domaines qu'ils se croient ré-
servés. Lela provient d'un or-
gueil ou d'un égoisme incom-
mensurable. De plus. si les gar-
cons vonskléraient les filles
comme leurs égales, n'y au-
rent pox de filles méres.

QU'EN PENSEZ-VOUS *

— Je pense exactement com-
me veus !

% Je suis une jeune fille de
17 ans Faliguée de la vie. je
sens que je deviens folle. Je
suis d’une timidité incroyable.
Je ne sors presque jamais.
seulement pour [aire des vom

 

missions. Je pui pas connu
des Fêtes guies el heureuses.
Je suis demeurée seule à la
maison, trop génée pour aller
voir ma parenté, répondre au
téléphone. aller à la messe.
parler à quelqu'un, encore bien
Moins un garçon. et poursuivre
mes études. Quai © il vient de
la visite, je reste enfermée
dans ma chambre. J'en fais
presque une maladie. Est-ce
que des cours de personnalité
pourraient me guérir ? J'..me-
rais tant devenir une jeune fille
normale.

SAUVAGESSE
— Seul un psychiatre peut

vous enlever toutes vos Crain-
te et faire de vous une jeune

le. ins, heureuse,

 

traiter ves
complexes que vous n'hésite-
riez à faire soigner vo: amyg-
dales si elles vous empoison-
nalent
 

Holly

 

©ONetional Babers Services, inc. HR 220

jours . . . demandz

épicier Où étrivez à :

« Wonder Hollywood

40, Chenun Rockland,
Ville Mont Royal, PQ

remarquable !

QUELLE FORME!

la raison ?

8 FARINES VÉGÉTALES
ENTRENT DANS
SA PRÉPARATION!

sans blague!

C'EST UN FAIT!
LE PAIN HOLLYWOOD
CONTIENT 8
FARINES VEGETALES!

remarquable!

QUELLE FORME!

Le pain Hollywood,

pâle et foncé, est dispomitile

chez votre épicier

i GRATUIT | Nouvelle brochure

i pratique tranant d'un régune te 7
la a votre

 

wood
BREAD

Le pain Hollywood à mérité le sceau
antie de Good Heusekeeping.
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Crépes Suzette

1 tasse de farine
1% tasse de lait

4 couts

Ye €. à thé de sel
1 €. à soupe de sucre

A cette recette de base qui peut être servie telle

quelle, ajouter :

Ve tasse de sucre

2 oeufs

Tamuser la farine avec sel et sucre. Ajouter le lait

par petites quantités afin d'obtenir un mélange lisse.

Mettre les œufs un à la fois sans lrop travailler la

pète. La pâte doit être claire. Verser une mince

couche de pte duns une poêle chaude contenant du
beurre, dorer des deux côtés Servic avec

Sirop

1 tasse d'eau

V tasse de sucre
2c. à vs. de curaçae, où kirsch

1 orange {jus et zeste râpé)

Laisser bouillir le sucre et l'exu 10 minutes. Ajou

ter le jus et le zeste d'orge et bu liqueur à votre

choix

Crépes
(variante)

V tasse de farine
Ve. à s. de poudre à pâte
1c. b thé de sel
1 oeut
1 tasse de lait
1c. bs. de beurre fondu
saindoux
Melanger les ingrédients secs, tamiser, ajouter

lait et oeuf Fouetter pour obtenir une pâte lisse;
ajouter le beurre fondu. Chauffer le saindoux, éten-
dre une mince couche de pâle. dorer des deux côtés.

Servir chaud avec beurre, miel, sirop d'érable ou
confiture. On peut faire un sirop chaud avec | lasse
de cassonade el *4 d'eau. On peul aussi en faire un
plat substantiel en servant les crépes avec des sau-
cisses, du bacon, du jambon, etc.

Grands-pères canadiens
(au sirop dérable)

2 tasses de farine
l €, s. de poudre à pâte
! tasse et 2 c. à s. de lait
2c. bs. de gras
Ya c. à thé de sel
Tamiser et mesurer furine, poudre à pâte et sel

incorporer le gras et faire la détrempe avec le lait
Verser 1 pouce de sirop dans une casserole. y ajou-
ter Ya pouce d'eau pour avoir lt; pouce de liquide»
Amener au point d'ébullition, déposer la pâte par
cuillerées dans le sirop qui doit bouillie continuelle
ment. Couvrir el cuire a fed lent 12 mioudes

 

 
 
 

  



Après une course...
‘suite de la page 3»

cette tension disparait pour faire place à um certain

“autematisme” du (travail. Aussi ridicule que cela
puisse paraître. un champion Be doit jamais se pres-
ser ni penser à remperter la victoire. Peur ma part,
Je me fixe “une pisie dans la pluie” et je m'efforce
de la suivre tout au boug de lu course, Be m'en éloi-
gnant qu'en cas d'extréme urgence. Ce but que je
poursuis ainsi m'entève toute tension el me permet

berder chaque phase de | ve en ne pensant
qu'à (ranchir dams l'instant présent la plus grande

distance possible. Je reste calme pour les moments
oii J'ai besoin de loul mom tonus musculaire. Para-
dexalement, après la course je me retrouve dans un

affaissement (lolal, encere secoué de spasmes mer-

veux. On pourrait facilement comparer ces diverses
reactions au Irac qu'éprouve l'artisie sur scène,
— Quels effets a eus celte atlitude lors des épreu-

ves auuxquelles vous avez participé ?
— Je crois hennétement lui devoir toutes lez vie.

toires que j'ai remportées.
— Avez-vous quelquefois été victime de manoeu-

vres déloyales de la part de vos concurrents ”
— Souvent, je dois l’aveuer. Par exemple quand

celui qui nous suit, ne pouvant nous deubler, s'amuse

à frapper l'arrière de notre voiture, lentan( de neus

imtimider par cetie manoeuvre. Mais ce sont les ris-

ques du métier !
— Seriez-vous tenté de retourner courir même

après un accident grave ?
— Le risque d'accident étant, à loule fin pratique.

Quotidien dans metre métier, c'est sans appréhension
que je relournerals courir après un accident assez
grave, si loutefois je ne suis pus trop affecte physi-
quement.

— Croyez-vous possible, pour celui qui pratique
votre métier, d'avoir une vie familiale ?
— C'est fort difficile. Peur ma part. je suix céli-

balaire. Quant aux coureurs mariés que je connais,
ils ont aux prises avec des difficultés qui se varient

pour ainsi dire pas d'um cas à l'autre. Toul d'abord.

cetie vie nous oblige à voyager continuellement, ce

qui rend les épouses très tendues, plutôt ugressives.
suns compier la crainte qu’elles éprouvent à voir
leur époux se Hivrer à des acrobaties aussi périlleu-
ses. Par contre, les enfants sont en général tres fiers
de voir leur père courir ainsi. Chez certains couptes,

le problème ne se pose pas, mari et femme partici.
punt (ous les deux à ces épreuves sporlives.

-- Lorsque nous regardons une auto de course
nous sommes toujours fortement impressionnes par
l'aspect plutôt bizarre de ces engins. Hacontez-nous
un peu par quelles transformations vous en failes de
tels monstres de puissance
— Tuut d'abord, côté moteur, on augmente le cuba.

Ke el le nombre de chevaux-vapeur, on ajoute des car-
burateurs el quelques autres modifications internes

qu'il serait trop long d'énumérer ici. Ensuile om dur-
cit la suspension, cl! on ajoute des freins d'une puix-

sance proportionnée au pouvoir de l'auto. Une auto
i équipée devient infiniment sensible, C'est ainsi

que je démonie complétement el décrasse l'engin
après chaque course. A mon avis, c'est la seule ma-

wiere de faire durer une auio pour une période relali-
vement longue. c'est-à-dire de six mois à un an, vu
que l'on conduil ces mastodontes à ces vilessez allant

junqu'à 200 milles à l'heure. Car point w'esi question
pour la mujorité d'entre nous de se voir allouer une
bagnole par un commanditaire, cel honneur n'étant

dévolu, regle générale, qu'aux superchampions cem-
me l’Argentis Fangio. Or, une aute de course coûtant
facilement dans les $10,000 une (nix medifiér, je crois
logique d'en prendre un soin jaloux. Somme toute,

c'est une carrière des plus trépidantes qui s'offre à
celui qui, doué des qualités indispensables, se sent
prét à toul risquer, méme sa vie, pour une gloire qui
prul souvent se reveler des plus aléal .
secccencececosscte0ac000 vscc00.

menace des satellites...
‘suite de la page 2

lisation, au momen! ol le super-Vostok passerit au-
dessus du pays ennemi. L'idée d'une base lunaire, d'où
l'ennemi serait menacé. est beaucoup trop coûteuse
pour être réalisée.

Cetle charge nucléaire ne risque-l-cile pas d'explo-
ser par accident ? Aucun danger ! L'explosif nucléaire
stocké sur un satellite ne présenle aucun risque tant
que l'amorce n'est pas mise à feu. Toul dépend d'une
capsule de fulminale de mercure que seul le com-
mandement de la Terre peut faire entrer en action.
Quelle serait la portée des destructions d’un super-
Vostok > Inimaginable | Comment peut-on se défen-
dre contre la menace d'un super-Vosiok ? Il n’y a, à
la suite des Russes, que la solution d’une satellisation
de charges atomiques aussi puissantes que les leurs
Et c'est la raison pour laquelle on peut affirmer que
le temps de la guerre des satellites est arrivé...

Quelle protection le monde peut-il s'offrir contre
celle satellisation de charges nucléaires ? Le stockage
des produits agricoles et des vivres. Des réserves qui
permettraient à toute une population de tenir deux
ans sous terre. après quoi elle referait surface. Voila,
bien sûr. des perspectives peu rassurantes ‘ C'est
pourquoi Américains el Russes, s'ils ne savent pas
comment s'en sortir, sont toutefois d'accord pour Îer-
mer les porles du club atomique. Le plus dangereux
des candidats à ce club esl certainement la Chine qui
a déjà, depuis plus d'un an. exécuté sa première ex-
plosion expérimentale. Or elle à déjà fait tirer des
engins balistiques d'une classe supérieure aux V-2. le
premier salellite nucléaire qui ircendiera le monde
pourrait fort bien étre un satellite chinois.
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"Des chars, y en a partout”

 

L'auto nous tysaunise. Elle domine notre civiti

ons toutes les dépêches concer-

les voilutes molorisées que les journaux re-

nous ne pourrions guère

   

caivent chaque soma

  

publier autre chose, voici quelques-unes parmi

les plus bizarres qu'on à egies dans une weuthe

matinee,

© Au New Hampshire, Enos M. Clough fabriqua

un véhicule “suns chevaux” dès l'année 1868. Son

moteur content 5.463 pieces différentes. La machine
Ot un voyage de Newport à St. Johns-
bury Vermont, et les autorités lui

nterdirent de circuler parce qu'elle

«{rayail les chevaux et les vieilles

dames Celle aîeule del'auto finit ses

jours lorsqu'elle entra en collision avec

une clôlure de prerres. Ses 5,463 pre

ves se répatirent un peu partout,

Comptes en règle — Après qu'un

sitayen eul payé régulièrement ses
Lactures de stationnement, il reçut
le billet suivant du gardien du ter-
sain: ‘La voilure n'a jamais été

deplacée et l'herbe pousse en dessous,

1 travers le ciment.” Elle est rangée

la depuis 1959.

Ornements efficaces -- À Munich, l'Association alle-

mande des automobilisles révèle que les bottines

te bebis ont rempla les tigres empaillés dans

les autos. de sont les épouses qui ont lancé cetle

mode, afin que les mars se souviennent qu'il faut

conduire prudemment

‘Dis-moi quelle aute tu fréquentes... — Le

professeur Ralph Wes de l'Université North

western en Illmois, prétend que les propriétaires

l'auto décapotable sont plus actifs, plus vigoureux.

plus impulsifs, plus dominateurs el pi sociable

que ceux qui possèdent des voitures rmées”. Ce

pendant, ces chauffeurs de “chars ouverts” sont

“moins stables el moins réfléchis" que les autres

le Dr Westfall ne (rouve aucune différence de

personnalité entre les possesseurs de Ford el ceux

de Chevrolet.

Pour vous, Mesdames -- lex directrices de la

Ligne des conductrices de Milan, constatant qu'uve

femme peut gôter son charme el son élégance en

montant dans son auto, paiblient les conseils suivants

Une montez pas dans une aulo ni n'en dexcendez

les pieds les premiers; 2) plutôt, asseyez-vous sur

te siège en vous tenant jusqu'au dernier moment le

des vers l'intérieur et les pieds sur la chaussée:

4 pivotez alors pour faire face nu pare-brise et

laissez les jambes «& les pieds prendre leur position
naturelle dans l'auto, vous tenant les cuisses serrées.
tv quand vous descendez de voili faites exactement

les mêmes mouvements, Mais dans l'ordre inverse

Dangers du parcomètre — A MePherson Kansas’.

Mme Myron 1) Stucky re la duns son porte mou

ame I Mat vide Elle aviut laissé sa bourse dans

l'auto avec ses deux fils de trois «& quatre ans

Plutôt que d'entrer au tmagasin, elle revint vers sa

voiture. se doulan( que les enfants n'avaient peul

Mre pas été (rop sages. En effet, ils ne l'avaient

point été. ‘Nous sommes sortis de l'auto, puis noi

avons placé toute ta monnaie dans la tirebire”, expli

qua Paine, en indiquant le parcomètre.

Une fausse alerte — À Kransfors (Suède', ui appel

téléphonique à la police nuit toute la force constabu
taire en alerte Un inconnu avait ete vu plaçant dans
la Valise arrière de son auto une fillsle d'eaviron
sept ans: après quoi il avait démarré à toute vitesse
Des agents finicent par identifier l'auto «& la fauve
stopper. Ils apprirent alors que l'inconnu était le
père de la petite fille. 11 lui avait demandé de voyager
dans la vulise, histoire de repérer un bruit mysté-
rieux de ferraille à l'arrière de l'auly quand celle cu
éMait en mouvement.

Un accident rétregrade — A Evansion (Wyoming!.
un drame antique à causé 1a mort de Charles Car-
buih, âgé de 14 ans. I! a &é renversé et (ud par une
voiture à laquelle était attelé un cheval. Charles
est dévéde à l'hôpital.

Les choses à l'envers — À Eruh «comté de Kent.
Angleterre), un piélon distrait s'est engagé à verser

à une jeune veuve des dommages de 86.06 par semaine

durant 32 annces. IL se nomme Malcolm MacDonald

 

  

 

   

  

  
   

 

 

%®    

  

   

ot est agé de 29 ans 11 déclare que celle somme
qui alleindra $9.859 92 ‘sans compter l'intérêt com-
posé» sera dure à payer, car il ne gagne que 16 livres
ot 10 shillings ($30) par semaine comme commis
adjoint, et il a une femme et deux enfants. “Mais.
du MacDonald, c'est une question d'honneur” be
Tribunal l‘a trouvé coupable d'avoir mis le pied sur
la chaussée dans un endroit interdit et d'avoir ainsi
causé la mort d'un citoyen en scooter, M. Stephen
Barry, 35 ans, qui laisse une femme et une fille
de 10 ans. ‘J'aurai 61 ans quand je ferai mon dernier
versement”, dit-il. Ci contre, voir la photo de l'épouss
de MacDonald el de leurs deux enfants,

 

 

Les deux coudes sur le bar
® Lu Manitoba Temperance Alliance” a change

son nom en celui de “Alcohol Education Service” pars
que ses directeurs ont constaté qu'un ‘sbgmate

marque partout le mot “tempérance”.

  

La barre sous le bar — Non seulement les barmen
servent de psychiatres suppléants, mais le bar lui
méme est utilisable à des fins thérapeutiques, affirme
le Dr Lagrens Rowe, parlant & Rochester devant des
représentants de la Conférence pour la santé dans
l'industrie. C'est ainsi que l’une des meilleures
façons de soulager un mal de reins est de se placer
un pied sur le bas barreau «d'une chaise où sur un
petit tabouret. ll y a donc, dit le médecin.

ison médicale dans l'installation «d
ppui en cuivre pour l'un de vos deux pieds, duns

les ‘’auloons”“ américains. Du reste. cette invention
vient de l'époque où, dans l'Ouest hommes de-
meuraient à cheval presque continuellement. S'ap-
puyer un pred sur cette barre, tandis que leurs coudes
repos nt sur le hat lui-même, sonlageait leurs reins
fatigues
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L'agréable pêche au requin

© Un Esquimau, qui habite non loin d'Holsteinbors

iroenland, à harponné un requin qu'il toua jusqu'à
terre et dont il ouvrit l'estomac. Cet organe digestif
ne contenait qu'une petite vuloite (en soiet de femme.
une paire de souliers à talons hauts el un sac à poi-
gnées ‘en fort papier) pour faire des emplettes. Qu'est
devenue la femme qui portait la culotte et les sou-

Que sont devenus ses autres vêtements ? le
re entier. Jamais on n'avait entendu

      

    

I
FAITS ET GESTES
I

avec FERNAND DENIS

 

Mme MALCOLM MacDONALD, épouse d’un piéton

qui, parce qu'il mit le pied au mauvais endroit,

devra payer $6.06 par semaine jusqu'en l'an 1998.

Eile est photographiée avec leurs deux enfants,

Stephen, 7 ans, et Lisa, 4 ans. Nous racontons cette

aventure bizarre dans l'article ci-contre.

une histoire pareille dans cetle région du globe Pas

une seule citoyenne de ce village de pécheurs, situe

sur la côte occidentale du Groenland, ne manque à
l'appel, et pas une seule femme de l'endroit n'a jamais
porté, parce que le climat est trop rigoureux, ni petite
culotte de soie, ni fins souliers à talons hauts.

Un squale-ligre — L'équipage du bateau dont la
fonction est de récolter vivants des animaux Marins
el de les ramener au aquarium” de Miami, a

capturé un requin-tigre ‘galeocerdo tigrinust d'un
poids de 900 livres. Ce squale, dont l'espèce est fa
plus grosse et la plus dangereuse parmi les requins,
a une double rangée de «dents terribles qui font
penser à celles d'une grosse scie rolalive. On a
passé sai érémonie un gros hameçon dans la ma
choire inférieure du féroce animal et on l’a hi
le long d'un passage incliné jusque clans le réservoir

situé : l'intérieur du navire

   

   

   

  
UN ANIMAL DIFFICILE À NOURRIR, c'est une chauve-souris vampire. On voit ci-dessus l'un de ces

mammifères en train de s'alimenter de sang dam le labora

 

du Dr Andrew Watson, à Basingatoke.

Angl terre. Cotte bête de l'Amérique tropicale est partiellement insectivore, mais il lui faut du sang

à intervalles rappreches peur demeurer en vie. La difficulté de la garder en vi

 

u les pays froids,

ou même tempérés, c'est qu'elle ne peut régulariser sa température interne et meurt quand le ther-

memètre descend sous 65 degrés. Dans sen habi

 

+ naturel, elle se nourrit, la nuit, du sang des ani-

maux of des oiseaux, ainsi que de celui des hemmes endermis, Bite fait une incision avec ses dents

aiguitées comme des lames de rascir, sans que la victime se réveille. La quantité de sang prélevée

est si minime qu'elle n'affaiblit aucun être qui a été mordu. Le plus grand danger, c'est qu'il arrive

av vampire de propager la rage.
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Elle lèche un

parvis d'église
sur 100 pieds !

Drame de la jalousie en Îtalie. Après avoir con-

traînt sa femme à lécher le pavé d'une église sur

une distance de 100) pieds “comme preuve de <a

fidélité”.

gonnaît d'être won rival.

un mari jaloux « tué l'homme qu'il soup-

Soulignons qu'il s’agit d'une vieille coutume remon-
tant au Moyen Age. Amedeo Jacoviello, 30 ans, avait
émigré en Allemagne depuis un an lorsqu'une lettre

anonyme informa que sa femme le
trompait. Amedeo revint aussitôt au
pays — San Nicola Baronia, au coeur
des Apennins du Samnium — et extor-
qua de sa jeune épouse, Anna, 24 ans,
une confession en bonne et due forme,
dont un carabinier complètement
ahuri dut dresser le procès-verbal,
Puis Anna se rétracta et accepta de
se soumettre à ‘’l’épreuve de fidélité"
héritée des temps moyenâgeux: elle
lécha, de bout en bout jusqu'à l'autel,
sur 100 pieds de long, le pavé de la
nef de l'église du village, pour jurer
ensuite qu'elle était innocente sur le
Saint-Sacrement.

UN COUP DE FUSIL — Amedeo
convaincu. mais peu de temps après, lesemblu

présumé amant de la jeune femme, Vincenzo Berlin-
Ehieri, fut tué d'un coup de fusil. Après avoir farou-
chement nié. Amedeo s'esl effondré. Peu après
l'‘‘’épreuve de fidélité”, il s'était rappelé ua détail de
la confession d'Anna. que seule une personne intime
de Berlinghicri pous ait connaître.

La singulière ‘’épreuve” de fidélité semble être
d'origine normande. Cette coutume médiévale était
arrivée à San Nicola vers le XIfe siècle, mais n'avait
plus élé mise en pratique depuis bien des lustres.

 

     

Etranges caprices du hesard
® Le Dr Waiter Fraucnberger, chef d'une expédi-

tion autrichienne qui conquit jadis le mont Nanga
Parbat, pic de l'Himalaya d'une altitude de 26,628
pieds, est mort après avoir chu d'une fenêtre à 8
pieds du soi à Gmuenden. en Autriche.

Heureux aiterrissage ! — Quinze hommes peiné-
rent durant plusieurs heures à Mevagissey ‘Angle
terre’, afin de descendre un cheval du faite d'un ar.
bre: L'animal élail lombé d'une falaise: l'arbre
avait arrété sa chute et, sans aucune blessure, l’ani-
mal était resté empêtré dans les branches. On lui
passa une sangle sous le ventre et, suspendu à des
câbles, il parvint jusqu'au sol sans une égratignure.

Ah! Les enfants! — Kenneth Crowley, âgé de
quatre ans, Lrouva sur le trottoir à Denver ‘Colorado’,
un petit bâton qui lui semibla être un stylo. En le
mordillant, l'agrafe du ‘’stylo” lui pénétra dans la
lèvre inférieure. Ses parents l'emmenèrent à l'hé-
pital où les médecins s'aperçurent que la ‘plume
fontaine‘ était une bombe lacrymogène. Craignant
qu'elle n’explose s'ils v touchaient, ils firent venir
l'agent de police Maurice Stice, expert en cette sorte
d'engins. Il décapsula la petite bombe sous le nez
de Kenneth immobile « confiant; après quoi les
docteurs l'extrayérent de la Ivvre du petit garçon.

 LE "PINGOUIN SERA TRES À LA MODE CETTE

ANNEE, paraît-il. Lancé par une entreprise d'Ottawa

voilà trois ans, cette petite aute armphibie est égale-

2052atl
“Les mouvements de jeunesse”
à une séance de rock'n‘roil à New York, ne pa
“swing’’ qui excite ses pé:

 

 

 

 

 

et mere ne l‘endorment,

 

auxquels participent les jeunes parents de ce bébé, qui l'ont emmend
sent pas l'intéresser. À moins que la musique

lui, tout simplement. Après fout, il est déjà
d'une génération qui prend une attitude blasée devant ces rythmes qu'il considérers comme ‘de

l'ancien temps”.

 

Le mariage, voilà la question
Nouvelle-Orléans, Emilio ¢
gé uv rendez-vous avec u

. par une nuit de q
re fuite par l'entremise d'un c

de Cisneros. | l'attendait «
l'ombre, as: sur un banc eros la pri dans
ses bras el reconnut ... sa femme, Marie, 27 ans,
dont :l vivait séparé. Enragé, il lui Manqua une tn
potée. Condamnation. 30 jours de prison et une pour
suile en divorce de la part de Mme Cisneros.

Six contre un — Au dernier congrés international
des hommes et des femmes célibataires. a Disseldor!
Allemagne), il se (trouvait six fois plus de demo
selles que de messieurs. Ces derniers se plaignirent
qu’ils n'avaient pas une juste proportion des volus.

 

  
       rencontre devait

rade de bur   

 

  

les femmes riposiérent qu'elles n'avaient pas une
juste proportion de mâles.

À quei rêvent les jeunes filles? — “School Leavers”

 

un livre publié & Londres, prétend que 54 p. 100 des
étudiantes de 16 à IB ans. questionnées sur leurs
rêves d'avenir, souhaitent se marier jeunes et que
jeur époux meure tôt. ‘Il appert, dit Thelma Veness,
l'auleur de cet ouvrage, que pour ces adolescentes,
c'est un mariage hâtif qui compte. Le mari est indé-
siré comme partenaire pour l'âge mür et la vieillesse

Pour la parfaite secrétaire
® L'industriel belge Alfred de Bruyne, 64 ans. a

envoyé lu note suivante à plusieurs agences de plice-
ment belges et françaises "Je suis à lu recherche
d'une femme compélente, pour passer sa vie à mes
côtés, pour partager mes joies et mes douleurs. pour
parliciper à mes gains comme + Mes revers de for

 

ment à l'aise dans l'eau et sur la terre ferme. Ci-

dessus, à gauche, M. PAUL DUNN conduit le véhicule

jusqu'au faite d'une berge ascez raide, pour prendre

lune, pour tolérer mes colères, me protéger malgré
mes imperfections et supporter mes infirmi
d'antres termes, je veux une bonne secrélaire privée.”

Gros lots à l‘oeil — les secrétaires nméricaines
vraiment élégantes exhibent maintenant des cils en
vison où en hermine, Cette mode du dernier chic a
vté lancée par un célèbre coiffeur new-yorkais et les
vils en vison coûtent $10. Certaines femmes ont une
séduclion naturelle si accenluée par ces ‘’gadgels du
sex-appeal” que de simples cils en vison leur permet-
tent de gagner très vite un nuintean également on
vison

   

lePetit Courrier discret
® Monsieur Je Hédacteur: Duns vos ‘Faits el Ges-

les‘, vous dites que le comte Godeliny Courtecuisse
de Ja Mortelierie-Muladettu exerce la profession de
‘’reconnaisseur” d'enfants. Quelle est au juste celte
profession? — Exilia Lacasse, Montréal.

Chère Exilia Lacasse: Le comte de la Mortellerie
a des secrétaires qui parcourent la France, la Suisse
et l'Italie pour vérifier les registres des naissances.
Quand l'un découvre un enfant de père inconnu mais
dont la mére est assez riche, le comle offre son nom
a rallonges au bébé. Une ou deux ‘‘paternilés” cha-
que année Jui assurent un revenu confortable.

© Monsieur le Itédacteur: On me conseille de pren-
dre un avocal pour défendre, en cour, la cause de
«détournement de mineures dunt je miis accusé. Veuil-
lez écrire dans vos pages que je n'en aurai nul be-
soin, car Jésus-Christ est mon avovat. — Alphedo
Chenu, Saint Félix-de-Dalquier

Cher Alphedo Chenu: Je crois qu'il devrait surtout
se conne avocal conseil

 la grand-reute. À droite, la ‘’Pingeuin” promène ses
deux parsagert sur la rivière Outasuals, à 4 milles à
l'heure. Sur les chemins, sen meteur d'un cylindre

à deux temps le pousse à 31 milles à l'heure.
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IL A TRAVAILLE FORT POUR

GAGNER SON ARGENT,

MAIS ELLE TRAVAILLE EN-

CORE PLUS FORT!

     

 
  

 

  C’EST LAVIE...
par FRED NEHER

 

  senGamer]

JE SUPPOSE QUE C'EST CELA QUE a Bo MeClure $ py

VOULAIT DIRE VOTRE ANNONCE redisste

“DANS UN VOISINAGE AGREABLE

ET TRANQUILLE”!    

 

 

LES ANS, LE PREMIER AVRIL !

ELLE LES ACCROCHE, TOUS
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CE N'EST
PAS UN
PALAIS,
MAIS DE
NOS JOURS,
NOUS POU-
VONS NOUS
COMPTER
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CHANCEUX
D'AVOIR UN
TOIT SUR
LA TETE!
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MAIS C'EST L'APPEL QUE J'ATTENDS DEPUIS me
LONGTEMPS, SUZANNE ME JOUE SON
NOUVEL ALBUM DES BEATTLES| Le
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